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" Récemment, à la vitrine du joailler Robert Beau, quelques notes 
d'argile rouge assourdissaient l'éclat des orfèvreries exposées - 
on s'approchait pour voir surgir, dans le cadre des plus modernes 
ornements une figuration naïve, précise et fondamentalement 
véridique de la vie chinoise". Alfred Meynard décrit ainsi les œuvres 
de Gaston Hauchecorne (1880-1945), sculpteur et modeleur, à 
qui a appartenu cet ensemble de photographies. Au cours de sa 
carrière, Gaston Hauchecorne se déplace au gré des affectations 
dans différents consulats français à Beijing, Hankou, Chongqing, 
Chengdu, Shantou, Beihai, Guangzhou et Hongkong. Sans formation 
préalable, il modèle et sculpte des bustes d'habitants de la Chine 
et de l'Indochine, appréciés pour leur réalisme et leur touche 
humoristique. Il photographie les endroits où il se trouve et des scènes 
de la vie quotidienne, notamment son atelier, en stéréoscopie.

Les appareils stéréoscopiques réunissent deux chambres et deux objectifs dans le même boitier. Cela permet de produire 
dans le même instant un couple stéréoscopique, c'est à dire deux photos en vue de la restitution du relief. Le premier appareil 
photo stéréoscopique commercialisé est le Vérascope, de Jules Richard, à partir de 1893. Il s'agit d'un appareil de petit format, 
pratique et simple, qui peut être utilisé par les voyageurs non professionnels. Les plaques de verre utilisées pour cet appareil 
s'achètent prêtes à l'emploi, il n'est plus besoin de savoir préparer l'émulsion photosensible.

Le Vérascope permet à Hauchecorne d'immortaliser ses voyages, de prendre des photographies sur le vif, sans préparation ni 
temps de pose long, afin de rapporter des souvenirs de sa vie quotidienne dans des contrées lointaines et de ses déplacements. 
" [...] il a su voyager à pied, s'arrêter quand il convenait devant un de ces êtres comme il s'en rencontre sur le pavé de la Chine, 
et qui synthétisent tout ce que l'on connait et tout ce qu'il faut noter pour retenir la réalité ".

Sources : 
- A. Meynard, Gaston Hauchecorne, modeleur, in Extrême-Asie, n°44, fev.1930, p.59 -64.
- J. Bouchot, Trois artistes français en extrême-orient, in La Revue Indochinoise, t.XLI, 1924, p.161-165.

 Gaston HAUCHECORNE (1880-1945)
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1 Ensemble comprenant 760 vues stéréoscopiques 
en positif sur plaques de verre provenant de la collection de Gaston Hauchecorne. 
Format 4 x 10,5 cm
Divers sujets :
- Chine : Beijing et environs (Tombeaux des Ming, légation française, atelier de Hauchecorne, 
funerailles de l’empereur), voyage sur le Yangzi, Chongqing, Wan Xian, Hankou, Yunnan, Yantai, 
Fuzhou, Tianjin, Tanggu
- Indonésie : Jogjakarta, temple de Prambanan, Borobudur, volcan Bromo, lac de telaga bodas, 
Bogor, lac Bagendit,
- Vietnam : baie d’Along, Haiphong, Hanoi, Ho Chi Minh Ville
- Sri Lanka : Colombo, Mount Lavinia
- Colonies et protectorats français : Maroc, Algérie, Tunisie, Djibouti, Tahiti, Sénégal, Nouvelle-
Calédonie, Cambodge (Angkor)
- Sciences : animaux et leurs squelettes
- Japon : Nikko, Kyoto, Nagasaki, Hakone, mer intérieure

Stereoscopic glass positives comprising about 760 views

15.000/20.000 Euros
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2 Shanghai, Hangzhou, Suzhou et leurs alentours - Années 1920
Ensemble comprenant environ 490 négatifs stéréoscopiques
et 435 sur plaques de verre. Format 6 x 13 cm. Divers sujets :
- Portraits de personnages et enfants, dont soldats, marchands et artisans, coiffeurs, pousse-pousse
- Jonques et bateaux, tram (B138 de la ligne 7)
- Shanghai et la rivière Huangpu
- Statuettes de bouddhas et grottes des temples de Lingyin (?) à Hangzhou, jardins de Lingyin
- Pailou (portique de temple)
- Pagode Baochu à Hangzhou
- Sculpture de Milefo (Budai) dans la grotte de Feilai Feng à Hangzhou
- Rue du consulat à Shanghai, Nanjing Road à Shanghai
- Pagode Beisi à Suzhou

- Jardins à Shanghai
- Les serres de la Concession Internationale à Shanghai

- Volière du jardin japonais à Shanghai (probablement au parc Zhabei)
- Intérieure de la pagode de Longhua à Shanghai
- Scènes de l’opéra
- Inauguration du monument commémoratif de la Guerre de 1914-18, le 17 février 1924
- Sculpture de lion à Suzhou
- Les croiseurs cuirassés Jules Michelet et Victor Hugo sur le Huangpu en 1923
- Les bouddhas du Temple Feilai Feng à Hangzhou
- Le hall des cinq cents Luohan (Wubai Luohan Tang) au Temple de Lingyin à Hangzhou
- Cour du Hall Wuliang Dian au temple Kaiyuan à Suzhou

- Torii du temple de Shimabara au Japon
- Sur le pont du D’Artagnan
- Vue sur le lac Xihu à Hangzhou

SHANGHAI, HANGZHOU, SUZHOU - 1920’s

10.000/12.000 Euros
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3 CHINE - Début XXe siècle
Ensemble comprenant dix photographies sur papier albuminé, représentant des scènes de 
pièces de l’opéra de Pékin. Format 21,5 x 28,5 cm. Divers sujets :
- Ding hua zhuan 
- Wu song da hu (un acte de “Au bord de l’eau”)
- Tie gong ji  (interlude comique)
- Sha zi bao 
- Si fan 
- Qing ding zhu 
- Huo yun dong 
- Danse à l’européenne
- Portrait d’une dame mandchoue avec son pékinois
- Acteurs et actrices posant en studio

Provenance : M. Dubosc, diplomate en Chine dans les années 1930

CHINA - Early 20th Century
Ten photographs representing scenes of Beijing Opera pieces

10.000/15.000 Euros
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4 INDE - GANDHARA, art gréco-bouddhique, IIe/IVe siècle
Tête de boddhisattva en schiste, les yeux mi-clos, le front 

haut chignon agrémenté d’une coiffe perlée. 
(Accidents et manques) 
H. 24 cm.

INDIA - 
A schist boddhisattva head

8.000/10.000 Euros
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5 CAMBODGE - Période khmère, BAYON, XIIe/XIIIe siècle
Grande tête de bouddha en grès gris, les yeux mi-clos, 
esquissant un sourire, sa coiffure formant des boucles 
(Accidents et restaurations). 
H. 52 cm.

CAMBODIA - Khmer Period, BAYON, 12th/13th century
Large grey sandstone buddha head

20.000/30.000 Euros
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6 CAMBODGE - Période khmère, ANGKOR VAT, XIIe siècle
Tête de boddhisattva en grès esquissant un sourire, coiffé 
d’un diadème à motifs végétaux et surmonté d’une coiffe à sept 

(Accidents et manques). 
H. 27 cm.

CAMBODIA - Khmer Period, ANGKOR VAT, 12th century
Sandstone boddhisattva head



17

7 CAMBODGE 
Période khmère, BAKHENG, Xe siècle
Torse de vishnu en grès gris, portant un 

evoquant des queues de poissons. 
(Accidents et restaurations). 
H. 62 cm.

CAMBODIA 
Khmer Period, Bakheng, 10th century
Grey sandtsone vishnu torso

5.000/6.000 Euros
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8 CHINE - XIXe siècle
 en néphrite céladon 

en forme de chilong sculpté en relief, le crochet en forme de tête 
de dragon et d’une plaque de ruyi en néphrite céladon à décor 
de pêches de longévité.
L. 26 cm.

CHINA - 19th Century
A jade hand mirror composed of a belt hook and a ruyi plaque

1.000/1.500 Euros

9 CHINE - Epoque TONGZHI (1862 - 1874)
Bol
polychrome à l’extérieur de pétales de lotus, l’intérieur orné de 

Au revers, la marque de Tongzhi. 
Diam. 17 cm.

CHINA - 
A lotus-shaped “famille rose” bowl. Tongzhi mark

800/1.000 Euros
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10 Liao Xinxue (1906-1958)
Paysage montagneux et lacustre
Encre sur soie
Signé et cachet en haut à gauche "Xinxue fait à Paris" en chinois et "Liao" en bas à gauche.
Dim. à vue 31 x 38 cm
Encadré sous verre

Mountain landscape
Ink on silk

(1906-1958)

600/800 Euros
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11 CHINE - XVIIIe siècle
Lanting Xiuxi Tu
Réunion au pavillon des Orchidées
Encre polychrome sur soie
Porte la signature de Sun Hu en bas à droite
(Fragment, petits accidents)
Dim. à vue : 54 x 117 cm
Encadrée sous verre

Provenance : Galerie Gérard Lévy, Paris

Ce sujet est tiré d’après des événements survenus lors d’une sortie à l’occasion de la Fête de Printemps en 353 où Wang Xizhi, 
grand lettré des Dynasties du Sud, et une quarantaine de ses amis étaient rassemblés au Pavillon des Orchidées à  Shaoxing au 

où étaient assis Wang Xizhi et ses amis. Quand une feuille s’arrêtait devant l’un d’entre eux, il devait boire la coupe et composer un 
poème. Cet événement  inspira un grand nombre de poètes et calligraphes durant des siècles.

CHINA - 18th century
The Lanting Xu scholar gathering
Ink and colour on silk. With a Sun Hu signature
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12 CHINE - XVIIIe siècle
Ensemble de treize dessins préparatoires d’après les gravures Palais européens du Yuanmingyuan (Xiyanglou) à la demande de M. 
Andreas Everardus Van Braam von Houckgeest par des artistes cantonais :

a. La façade Sud des Délices de l’Harmonie (Xieqiqu nanmian), encre et crayon sur papier, titre rajouté et écrit en kaishu. (Pliures, taches, pe-
tites déchirures). Dim. 21,5 x 44 cm.

b. La façade Nord des Délices de l’Harmonie (Xieqiqu Beimian), encre et crayon sur papier, titré en bas à droite sans le mot mian (façade). 
Pliures, petites taches, manques au centre, déchirures). Dim. 25 x 44 cm.

c. La Façade Est du réservoir (Xushuilou dongmian), crayon sur papier, annotations en haut à droite. (Taches, petits trous, pliures). Dim. 29 x 41 cm.

d. L’entrée du labyrinthe (Wanhuazhen huayuan), encre et crayon sur papier, titré en bas à droite. (Pliure, petits manques, petites déchirures). 
Dim. 30 x 44,5 cm.

e. La façade Nord du portail du labyrinthe (Wanhuazhen huayuanmen beimian), encre et crayon sur papier, titré en haut à droite. (pliures, 
annotations au crayon). Dim. 23 x 42 cm.

f. La façade Est de la volière (Yangquelong dongmian), encre sur papier, titré en haut à droite. (Taches, pliures, accidents). Dim. 26,7 x 44,5 cm.

g. La façade principale du Belvedere (Fangwaiguan zhengmian), encre et crayon sur papier, titre rapporté en haut à droite. (Taches, pliures). 
Dim. 25,5 x 44 cm.

h. La façade Sud du Palais de la Mer Calme (Haiyantang nanmian), encre et crayon sur papier, titré à droite. (Petits manques sur les côtés, 
petites déchirures, taches). Dim. 18 x 42 cm.

i. La façade de l’observatoire (Yuanyingguan zhengmian), encre et crayon sur papier, titré en haut à droite. (Pliures). Dim. 21,5 x 44 cm.

j. La façade de la porte menant à la Colline de la Perspective (Xianfashanmen zhengmian), encre, polychromie et crayon sur papier, titre rap-
porté en haut à droite. (Déchirures médiane, manques). Dim. 21 x 44 cm.

k. La vue de la Colline de la Perspective (Xianfashan), encre et crayon sur papier, titré en haut à droite. (Taches, pliures). Dim. 30,5 x 43,5 cm.

l. La porte Est menant à la Colline de la Perspective (Xianfashan dongmen), encre sur papier, titré en bas à droite. (Taches, pliures, manques et 
restaurations). Dim. 26 x 40,5 cm.

m. Vue de perspective à l’Est du lac (Hudong xianfahua), encre et crayon sur papier. (Taches, manques sur les côtés, pliures). Dim. 19 x 44 cm.

n. Ensemble de petits dessins à l’encre et au crayon sur papier représentant des statuettes de temples et personnages. (Accidents, taches, 
manques). Dim. environ 16 x 8 cm.

CHINA - 18th century
Thirteen ink drawings after the engravings of European Palaces of the Yuanmingyuan by cantonese artists upon request by Andreas Everardus 
Van Braam von Houckgeest

Andreas Everardus Van Braam von Houckgeest

        20.000/30.000 Euros
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Le Palais d'été des empereurs chinois, le Yuanmingyuan est aménagé à partir de 1707 par trois empereurs 
successifs : Kangxi, Yongzheng et Qianlong. Dans les années 1760, Qianlong fait intervenir les pères jésuites 
Giuseppe Castiglione et Michel Benoist afin de posséder des jardins, bâtiments et fontaines à l'occidentale. En 
1783, l'empereur ordonne l'exécution de vues de ces bâtiments, à la manière européenne. Des élèves chinois 
des pères jésuites, notamment Yi Liantai, réalisent alors des gravures sur cuivre en taille douce. Une lettre du père 
Benoit (un jésuite installé en Chine) de 1786 précise que les vingt planches représentant les bâtiments et jardins 
à l'européenne du Yuanmingyuan sont le premier essai de gravure sur cuivre en creux réalisé en Chine.

En 1794, la Compagnie Hollandaise des Indes Orientales (Vereenigde Oostindische Compagnie, V.O.C) 
décide d'envoyer une ambassade en Chine, afin de ne pas se laisser devancer par l'Angleterre, qui a établi 
une ambassade à Beijing l'année précédente. Elle envoie donc Isaac Titsingh, jusqu'alors en poste à Batavia 
(actuelle Jakarta en Indonésie), secondé par Andreas Everardus Van Braam von Houckgeest. Durant son séjour 
en Chine, Van Braam rassemble une importante collection de dessins et curiosités chinoises. Les palais européens 
du Yuanmingyuan sont alors très célèbres, mais il n'est pas possible de se procurer les gravures faites sur ordre de 
Qianlong. Van Braam fait donc réaliser à Canton des dessins, qui prennent pour modèles ces gravures.  Sur les 
vingt dessins d'origine, seuls dix-neuf sont ensuite rapportés en Europe par Van Braam, puis offerts au Directoire 
français en 1798. Aujourd'hui, cet album est conservé à la Bibliothèque Nationale sous le titre "Vues de l'une des 
maisons de plaisances de l'Empereur de Chine, à Yuen-ming-yuen, construites dans le goût européen" (ref. OE-18).

Aujourd'hui, treize des dessins préparatoires à cet album, réalisés sur demande de Van Braam sont présentés à 
la vente. Ces esquisses sont un témoignage unique d'échanges fructueux entre l'Europe et la Chine au cours du 
XVIIIe siècle. L'empereur choisit de réaliser des bâtiments européens pour son agrément, puis les fait immortaliser à 
la manière européenne, en gravures frontales et élévations. Les artistes qui effectuent ensuite les copies pour le 
compte d'un hollandais rendent compte de ces influences : ils transmettent une vision d'un artiste chinois prenant 
pour exemple une manière de représenter européenne. La manière dont est dessinée l'architecture combine des 
éléments de perspective centrale et des éléments de vue cavalière. Ces esquissent donnent à voir les attirances 
mutuelles que la Chine et l'Europe exercent l'une sur l'autre au XVIIIe siècle, et nous permettent d'imaginer la 
splendeur de palais à présent détruits. 

Sources : 
- A.E Van Braam Houckgeest, Voyage de l'ambassade de la compagnie des indes orientales hollandaises vers l'empereur 

, publié par M.L.E de saint-Méry, Ed. Garnery, Paris, 1798. 
- P. Pelliot, Les conquêtes de l'empereur de la chine, in T'oung Pao, vol XX, 1921, p.235 -240.A. Durand, Restitution des palais 
européens du Yuanmingyuan, in Arts Asiatiques, 1988, 43, p.123-133.
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Collection Sémallé
(du lot 13 à 23)

Les objets de la collection Sémallé que nous présen-
tons ici proviennent de Robert de Semallé (1849-1936), 
petit-fils de Jean-René-Pierre de Semallé (1772-1863) 
qui entra à l ’automne 1786, à moins de dix-sept ans 
comme page au service de Louis XVI, puis fut fondé de 
pouvoir du Comte d’Artois en 1814 avant de jouer un 
rôle important au cours de la Restauration.
Robert de Semallé obtient après concours le grade 
de secrétaire et un poste de secrétaire d’ambassade 
chargé d’affaires en Chine. Il se trouve ainsi à Pékin de 
1880 à 1884 comme en témoignent les photos prises 
ou collectées par lui. Il y écrit un ouvrage intitulé “Quatre 
ans à Pékin”, dans lequel il relate ses missions dans le sud 
de la Chine, dont de nombreuses incursions au Tonkin 
lors d’insurrections. La collection d’objets qu’il rapporte 
à la suite de sa mission fut transmise par mariage par 
la grand-mère des actuels descendants, Adrienne de 
Semallé (1892-1976).

13 CHINE - Vers 1900
Deux petites plaques rondes en bronze et émaux cloisonnés 
à décor caractères xiexie (merci), une montée en broche, l’autre 
montée en bouton. 
Diamètre : 2 cm

Provenance : Famille de Sémallé.

CHINA - Ca. 1900
A small cloisonné enamel brooch and button

1900

150/200 Euros
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14 CHINE - XIXe siècle
Porte-pinceaux (bitong) en bronze à patine brune et incrusté d’argent 
et de cuivre doré de trois médaillons ornés de qilin sous la pleine 
lune, crapaud à trois pattes près d’un ruisseau et de carpe sortant 

pétales de lotus. 
Au revers, la marque apocryphe de Xuande à six caractères. 
H. 14,5 cm. Diam. 9,5 cm.
 
CHINA - 19th Century
A silver and gilt copper inlaid bronze brushpot, bitong
 

 

1.000/1.500 Euros
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15 CHINE - XVIIIe/XIXe siècle
Plaque de forme rectangulaire en bronze doré et émaux cloisonnés à décor de 
procession impériale dans un paysage, portant des bannières avec l’inscription 
huang en hao dang (par la grâce de l’empereur), des paysans récoltant le riz et les 
admirant, deux enfants sortant de leur maison, au loin un paysage montagneux. 
Un dragon en relief rapporté dans le palanquin.
Sur le côté l’inscription wan bao sui feng
Dim. 44,5 x 53 cm. 
Socle en bois sculpté et ajouré de rinceaux feuillagés. 
(Accidents et manques). 

Provenance : Famille de Semallé

CHINA - 18th/19th century
A large cloisonné enamel rectangular plaque

        15.000/20.000 Euros
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17 CHINE - XIXe siècle
Ensemble de textiles :
- Jupe (mamianqun
nuages stylisés en soie bleue.
- Deux bordures de manche en soie rouge et jaune, brodées 

- Quatre insignes rondes en soie bleue foncée, brodées de 
grues parmi des nuages.
- Robe européenne en soie rouge corail, brodée de chauve-souris 
et nuages.

Provenance : Famille de Semallé

CHINA - 19th Century
Textiles : skirt, european dress, four mandarin badges and sleeve 
decorations

18 CHINE - XIXe siècle
Ensemble de deux vêtements : 
- Veste ouvrant par le milieu, en velours violet foncé, à décor 

bleue claire.
- Gilet (kanjian) en soie bleue claire, à décor damassé des 
pivoines. Doublure en soie bleue. (taches et accidents)

Provenance : Famille de Semallé

CHINA - 19th Century
Textiles : vest and jacket

300/500 Euros

16 INDOCHINE - Vers 1900
Plateau rectangulaire en bois naturel à décor en 
incrustations de nacre d'objets de lettrés et symboles 

(Accidents et restaurations) 
Dim. 70 x 47,5 cm.

Provenance : Famille de Sémallé.

INDOCHINA - c.1900
A wood and mother of pearl inlaid rectangular tray

150/200 Euros
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19 CHINE - XIXe siècle
Miroir en hongmu sculpté, la partie supérieure arrondie, les côtés ornés de spirales. 
(Petits accidents). 
Dim. 78 x 122 cm. 

Provenance : Famille de Semallé

CHINA - 19th Century
A hongmu mirror

1.000/1.500 Euros
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20 CHINE - XIXe siècle
Miroir en hongmu sculpté, la partie supérieure en forme de ruyi, à décor de 
motifs archaïsants formant masque de taotie dans la partie supérieure et motifs 
géométriques sur les côtés. (Manques). 
Dim. 67 x 60 cm. 

Provenance : Famille de Semallé

CHINA - 19th Century
A hongmu mirror
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21 CHINE - XIXe siècle
Eléments d’armoire démontée en bois sculpté de dragons pourchassant la perle sacrée 
parmi les nuages. 
Dim. petites portes 64 x 61 cm. Dim. Grandes portes 117 x 69 cm. 

Provenance : Famille de Semallé

CHINA - 19th Century
Carved wood elements of a cupboard

1.500/2.000 Euros



22 CHINE, Canton - XVIIIe/XIXe siècle
Vitrine ouvrant à deux battants en zitan, finement sculptée 
de pivoines épanouies dans leur feuillage, dans un entourage de 
rinceaux mouvementés, de lotus et de fleurs stylisées, les montants au 
même motif, posant  sur des pieds à trois griffes, la corniche ornée de 
frises de grecques archaïsantes ajourées entrelacées de rinceaux et 
lotus, une frise de pétales de lotus ornant la partie inférieure de la 
corniche et de l ’armoire. L’intérieur découvrant quatre étagères dont 
trois sculptées sur leur rebord de frises de rinceaux et lotus. 
Dim. 205 x 119 x 38,5 cm.

Provenance : Famille de Semallé

CHINA, Canton - 18th/19th century
A fine zitan display cabinet

       15.000/20.000 Euros
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23 CHINE - Epoque KANGXI  (1662 - 1722)
Cloche rituelle bianzhong en bronze doré, à décor en relief de deux dragons 

l'un renfermant l'inscription Huang Zhong, l'autre l'inscription Kang Xi Bing Shen Nian Zhi 
correspondant à la date 1716. En partie inférieure une frise de disques et de nuées 

dragons accolés, se tenant campés sur leurs pattes, ouvrant la gueule pour découvrir 

H. 21 cm.

Provenance : Famille de Semallé.

Référence : reproduite dans M. Paléologue, L’art chinois, Maison Quantin, Paris, 1887, p. 80

CHINA - 
Ritual gilt bronze bianzhong

rectangular panels inscribed Huang Zhong for one and Kang Xi Bing Shen Nian Zhi 
on the other, corresponding to 1716. On the lower part, a frieze of discs patterns and 
stylized clouds. On the upper part, another frieze of small clouds. The handle shaped 

fangs, two thinly twisted horns on their foreheads.

        200.000/300.000 Euros
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Le Zhou Li, livre compilé entre 500 et 200 avant notre ère, 
durant la période des Royaumes Combattants, énumère huit 
matériaux pour les instruments en musique chinoise : métal, 
pierre, terre cuite, cuir, cordes, bois, double gourde et 
bambou. Parmi ces matériaux, la pierre et le métal occupent 
les places les plus importantes et au sein du métal, un seul 
instrument s’impose : la cloche bianzhong.

Les cloches bianzhong ne sont pas des instruments joués 
seuls, mais en carillon. Les ensembles retrouvés les plus 
anciens datent de la dynastie des Zhou de l’Ouest, soit  
environ 3000 avant J.-C., et comportent trois cloches. Des 
ensembles de neuf cloches datant de la période des 
Printemps et Automnes (770 - 403 av. J.-C.) ont également 
été retrouvés. Le plus grand ensemble mis à jour dans toute 
l ’histoire de la Chine est celui de la tombe de Zeng hou yi, 
soixante-cinq cloches, datées entre 777 et 733 av. J.-C.

Les carillons de bianzhong archaïques comportent un 
nombre indéfini de cloches, et ces cloches varient en 
dimensions. Les notes produites dépendent de la taille de 
la cloche : plus petite est la cloche, plus aigu est le son. 
Par ailleurs, chaque cloche produit deux sons différents, en 
fonction de l’endroit où elle est frappée, l ’avant ou le côté. 
Il est ainsi possible d’obtenir une infinité de notes, différentes 
selon les carillons et les cloches employées.

Détail de la peinture Myriade de pays saluant la gloire de l’Empire

Lorsque la dynastie Qing est établie en 1644 les nouveaux dirigeants décident de s’appuyer sur la musique afin d’asseoir leur 
domination de manière durable. Les empereurs étant mandchous, leurs coutumes diffèrent alors de celles de la majorité Han 
qui compose leur empire. Afin d’instaurer une dynastie harmonieuse, les empereurs encouragent une musique de cour raffinée 
inspirée de la musique Han, qu’ils décident de codifier afin de la diffuser dans un but d’unification de l’empire. Sous les règnes 
des empereurs Kangxi (1661-1722) Yongzheng (1722-1735) et Qianlong (1735-1796) une grande quantité d’instruments 
de musique de très grande qualité sont produits, et l ’orchestre impérial compte alors plus de deux cent musiciens. Parmi les 
huit matériaux dans lesquels les instruments sont réalisés, le métal est à la fois le plus précieux et le plus résistant : les cloches 
bianzhong ont donc pu nous parvenir, contrairement aux instruments les plus fragiles, qui n’ont pas résisté aux outrages que le 
temps et les guerres ont pu leur causer.

En septembre 1713, l ’empereur Kangxi ordonne de réunir au sein d’un collège à Beijing un ensemble de musiciens, techniciens 
et musicologues afin de fixer la gamme de la musique de l’empire. A la fin de l ’année 1713, le Lu lü zheng yi,compilation 
contenant la nouvelle gamme, est publiée, l ’empereur ayant fixé lui-même les tons qui la composent. Il s’agit du premier système 
musical officiellement établi dans l ’empire de Chine. Cette gamme se compose de douze notes, qui rappellent les douze mois 
de l ’année, auxquels viennent s’ajouter quatre bémols, soit seize notes au total. Les notes sont alternativement yang (principe 
mâle), pour les notes impaires, et yin ( principe femelle) pour les notes paires. 

Les archives historiques de la dynastie Qing, le Qing sho gao, rédigées entre 1914 et 1927, indiquent que les carillons 
bianzhong sont à partir de cette date fixés à seize cloches. De la plus grave à la plus aigue, les cloches suivent l ’ordre 
Huangzhong, dalu, taicu, jiazhong, guxi, zhonglu, ruibin, lingzhong, yize, nanlu, wuyi, wuyi et yingzhong, auxquelles viennent 
s’ajouter les bémols pei yize, pei nanlu, pei wuyi et pei yingzhong. 

Contrairement aux cloches bianzhong archaiques, à partir du règne de Kangxi toutes les cloches d’un carillon sont de la même 
taille, la note étant déterminée par l ’épaisseur et le poids de chaque cloche. La cloche est fondue puis ciselée à la main 
avant d’être dorée, afin d’obtenir un ton précis. Cette note est inchangée selon l ’endroit où la cloche est frappée : chaque 
cloche ne produit qu’une note pure.
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La cloche bianzhong présentée dans notre vente porte l’inscription Huangzhong ( ) : 
elle correspond donc à la première note de la gamme, équivalent à notre do, et se rattache au principe yang, mâle et puissant. La note huang-
zhong est non seulement la base de la gamme et de l’harmonique chinoise, mais elle est aussi le principe fondateur de la musique : huangzhong 
génère les autres notes, et ainsi toute la musique. Il s’agit de la note la plus importante, et chaque rituel impérial commence par cette note, qui 
attire chance et félicité.

Au sein de la cour des Qing, la musique joue un rôle prépondérant : les musiciens accompagnent les rituels calendaires, les réceptions 
-

illons bianzhong comportent ainsi toujours seize cloches, mais qui peuvent varier en taille selon l’endroit où elles sont jouées et à quelle 
occasion. Il existe des carillons de grandes cloches, des carillons de cloches moyennes et carillons de petites cloches. Elles peuvent 

ba gua.

Les carillons de grandes bianzhong étaient utilisés pour les cérémonies 
situées en extérieur, comme les cérémonies militaires, calendaires ou les 
réceptions d’ambassadeurs. Les cloches de ce carillon mesurent envi-
ron trente centimètres de haut pour dix-sept centimètres de diamètre. 
Plusieurs peintures conservées au musée de la Cité Interdite à Beijing 
illustrent cet usage. 

On peut voir un carillon de bianzhong ainsi qu’un carillon de pierres 
sonores de chaque coté de la tente impériale sur la peinture Banquet 
impérial au jardin de Wanshu par Giuseppe Castiglione (Lang Shining) 
(n° inventaire) Il s’agit d’une cérémonie précédant un banquet afin de 
célébrer une victoire militaire, lors de la campagne de 1755-1757 de 
Qianlong visant à annexer un royaume nomade et pacifier les frontières 
de l ’empire. On peut également observer des carillons de bianzhong 
dans les peintures “Ping ding hui jiang jiao qin ni yi zhan tu ce” ref. 
oooo6335-9/10 et “Wan shu yuan ci yan tu” ref. 00006275.
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Banquet impérial au jardin de Wanshu 



Les carillons de petites bianzhong étaient exactement deux fois plus petits que les grandes : chaque cloche mesure quinze 
centimètres de haut pour un diamètre de huit centimètres. Les occasions durant lesquelles on utilisait ces bianzhong se 
déroulaient en intérieur, en plus petit comité. 

Enfin, il existait une taille intermédiaire, des carillons de bianzhong de taille moyenne, chaque cloche mesurant vingt et un 
centimètres de hauteur pour un diamètre de douze centimètres. La fonction précise des bianzhong de taille moyenne n’a 
jusqu’à présent pas été définie : on suppose qu’elles étaient utilisées dans le cadre de rites très spécifiques et moins récurrents 
que ceux utilisant les autres bianzhong. Ces cloches de taille moyenne sont de fait bien plus rares que celles des deux autres 
dimensions : seuls deux carillons complets sont conservés au musée de la Cité Interdite à Beijing. 

La cloche que nous présentons est donc exceptionnelle à plus d’un titre. L’inscription Kang Xi Bing Shen Nian Zhi ciselée sur 
l ’un de ses côtés correspond la date 1716, ce qui nous indique qu’elle a été produite peu de temps après la refonte de 
la gamme tonale chinoise par Kangxi. Il s’agit du sommet de la production d’instruments de musique lors de la dynastie Qing, 
lorsque les ateliers impériaux s’attellent à produire des instruments de grande qualité afin de promouvoir la nouvelle gamme 
décidée par l ’empereur. La richesse et la finesse de la ciselure de la cloche en témoignent : le décor est somptueux. La partie 
supérieure est ornée d’un dragon à deux têtes, symbole impérial, le corps musculeux fermement campé sur des pattes griffues, et 
sert à suspendre l ’instrument sur le châssis de bois. Le corps de la cloche s’organise en trois registres : la partie supérieure ornée 
de nuages stylisés, la partie inférieure reprenant le même motif et alternant avec des médaillons ronds, où l ’on vient frapper la 
cloche afin de produire la note. Entre les deux, le corps du dragon à la poursuite de la perle enflammée se déploie parmi les 
nuées, faisant scintiller ses écailles finement ciselées.

La seconde inscription indique Huangzhong : la cloche correspond à la première note de la gamme, celle qui génère toutes 
les autres et fait vibrer les harmoniques de la musique de cour sous les Qing. Les dimensions de la cloche en font de plus un 
exemplaire rarissime, et extrêmement bien conservé, d’un instrument essentiel aux bon déroulement des rites à la cour de Kangxi.

Cette cloche bianzhong n’a été publiée qu’à une occasion, dans l ’ouvrage de M. Paléologue “ L’Art Chinois”, en 1887 et n’a 
jusqu’à présent jamais été présentée en vente. Gardés par la famille de Semallé, les dragons impériaux attendaient patiemment 
d’être redécouverts pour faire à nouveau jaillir la note huangzhong.
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Carillon de cloches bianzhong en or massif, conservé au Palace Museum, Beijing
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The Zhou Li, compiled between 500 and 200 BC, during the Warring States period, lists eight materials for Chinese musical 
instruments : metal, stone, terracotta, leather, cords, wood, gourd and bamboo. Amongst these materials,  stone and 
metal appear as the most important ones, and among metal, one instruments rises above the others : the bianzhong bell. 

Bianzhong bells are not played alone, but as a carillon. The most ancient sets of bianzhong date back to the Western Zhou 
dynasty (3000 BC) and comprise three bells. Sets of nine bells have also been found dating back to the Spring and Autumn 
period (770-403 BC). The biggest set ever excavated in the whole history of China was the one from Zeng Hou Yi tomb, 
sixty-five bells dated between 777 and 733 BC. 

Archaic bianzhong carillons hold an indefinite number of bells, and these bells vary in size. The note depends on the size of the bell 
: the smaller,  the higher the sound. Moreover, each bell can produce two different sounds, depending on where the body of the 
bell is hit, side or front. It is then possible to achieve an infinity of notes, depending on the bells in the carillon and the way they are hit. 

When the Qing Dynasty is established in 1644, new rulers decide to lean on music to establish their domination in a stable 
way. New emperors being mandchu, their customs differ from the ones of the Han majority of the empire. In order to install a 
harmonious dynasty, emperors encourage a refined court music, inspired from Han music. They decide to codify it in order to 
give the empire a sense of unity.  Under the rule of emperors Kangxi (1661-1722), Yongzheng (1722-1735) and Qianlong 
(1735-1796), a great quantity of high quality music instruments is made, and the Imperial orchestra amounts to more than 
200 musicians. Among the eight materials in which instruments can be made, metal is both the most precious and the most 
solid : bianzhong bells could reach our times, unlike more fragile instruments, unable to resist the fate of time and wars. 

In September 1713, Kangxi commands to gather in Beijing a group of the most skilled musicians, technicians and musicologists in 
order the set the musical scale of the Empire. By the end of 1713, the Lu Lü Zheng Yi, compiling the research and the new scale 
is published, the emperor having decided himself of the notes making up that new scale. This scale is the very first one officially 
established in the China Empire. It is made of twelve notes, in reference to the twelve months of the year, plus four flat notes, making 
up a total of sixteen notes. Notes are alternatively yang (male principle) for the odds and yin ( female principle) for the even notes. 

The historical archives of Qing dynasty, the Qing Sho Gao, written between 1914 and 1927, state that from 1713, bianzhong 
carillons have a fixed set of 16 bells. From the lower note to the higher one, bells follow the order huangzhong, dalu, taicu, jiazhong, 
guxi, zhonglu, ruibin, lingzhong, yize, nanlu, wuyi and yingzhong, plus the flat tones pei yize, pei nanlu, pei wuyi and pei yingzhong. 

Unlike the archaic bianzhong bells, all the bells from one carillon are of the same size. The note is determined by the thickness 
and the weight of the bell. Each bronze bell is smelted and hand chiseled before being gilded, in order to attain a precise 
note. This note does not change depending on the place where the bell is hit : each bell only produces one pure sound. 

The bianzhong bell we are presenting bears the inscription huangzhong : it corresponds to the first note of the scale, and is a yang 
note, male and powerful. From huangzhong stems the Chinese scale and harmony, but also music itself. Huangzhong is considered 
as a founding principle of music, a note played at the beginning of each ritual in order to attract good fortune and blessings. 

In Qing court, music plays a major role : musicians support calendar rites, official receptions but also banquets and festivities. 
Depending on the ceremony, the musical instruments change. Bianzhong bells always have 16 bells, but the size of these 16 
bells can vary according to the place and type of rite. There are carillons of large bells, medium bells and small bells. The 
bells can be ornate with two types of patterns : dragons chasing the flaming pearl among swirls of clouds or ba gua trigrams. 

Carillons of large bianzhong were used for outside ceremonies, such as military gatherings, calendar rites or ambassadors 
receptions. The bells on the carillon are all 30 cm high and 17 cm wide. Several paintings in the Forbidden City Museum of 
Beijing illustrate this use. A bianzhong carillon can be seen in Giuseppe Castiglione’s painting « Imperial banquet at Wanshu 
garden » :  during a military ceremony to celebrate a victory, musicians with a carillon of chiming stones and a bianzhong 
carillon are posted on each side of the imperial tent. Bianzhong carillons can also be seen in painting depicting other events, 
such as in« Ping ding hui Jiang jiao Qin ni yi than tu ce » (ref.00006335-9/10) and « Wan shu yuan ci Yan tu » (ref.00006275). 
Small bianzhong carillons were exactly half the size of large ones : each bell is 15 cm high and 8 cm wide. 
Such bianzhong were used in court for inside ceremonies, slightly less formal, and with less attendants. 

Finally, medium sized carillons also existed, each bell being 21 cm high and 12 cm wide. The exact use of these bianzhong is 
yet to be revealed, but it is supposed that they were used in very specific rites, less frequent than the ones using large or small 
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bianzhong. Medium bianzhong are then a lot less frequently discovered 
than the other ones : only two complete sets of medium bianzhong are to 
be found in the Forbidden City Museum in Beijing.

The bell we present is exceptional for several reasons. 

The inscription Kang Xi Bing Shen Nian Zhi chiseled on one side 
corresponds to 1716. It reveals that the bell was made shortly after 
Kangxi’s decision to set a new formal musical scale. It marks the exact 
moment when imperial workshops  where at their peak : they made  
refined new instruments for the imperial court in order to promote the 
new Chinese musical scale. The magnificent and highly detailed chiseling 
of the bell speaks for itself : this bianzhong is truly a superb example 
of Kangxi refinement. A two-faced dragon stands on top of the bell, its 
muscular body firmly standing on clawed legs, used to hang the bell from 
the wooden frame. The body of the bell is divided in three registers : the 
upper one holds a pattern of stylized clouds, so does the lower one, with 
added perfectly round medallions, where the bell is hit to produce the 

Célébration de la conquête de Yili par les Armées impériales

sound. In between, the dragon’s bodies chasing the pearl among swirls of clouds unfurl, revealing glistening scales chiseled to 
perfection.

The second inscription reads huangzhong : the bell corresponds the very first note of the musical scale fixed by Kangxi himself,  
the note from which all other notes stem, that creates harmony in Qing court music and draws blessings upon the dynasty. The rare 
dimensions of this bianzhong make it  an even more precious and extremely well preserved example of medium sized bianzhong. 

This bell was only published once, in M. Paléologue «  L’Art Chinois », written in 1887, and never before has it been offered to 
public auction. Garded by the Semallé family, imperial dragons were patiently waiting to be rediscovered to roar and make us 
hear the huangzhong note again.
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Collection de Madame R.
(du lot 24 à 175)
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24 BIRMANIE, PAGAN - XIIe/XIIIe siècle
Statuette de bouddha Sakyamuni en bronze 
partiellement doré, assis en padmasana sur un socle lotiforme, 
les mains faisant le geste de prise à témoin de la terre 
(bhumisparsa mudra), les lobes ornés de grandes boucles et 
la tête surmontée d’une haute ushnisha. 
H. 14 cm.

BURMA, PAGAN - 12th/13th century

2.000/3.000 Euros



25 Probablement Xixia - XIIe/XIIIe siècle
Statuette de Sadaskari en bronze doré 
assis en padmasana sur un socle en forme de 
lotus, les mains jointes faisant le geste de la prière 
(namaskara mudra

H. 11 cm. 

PROBABLY XIXIA - 12th/13th century

        6.000/8.000 Euros
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26 TIBET - XIIe/XIIIe siècle
Statuette de bouddha Sakyamuni en bronze à traces de 
dorure, assis en padmasana sur un double lotus, les mains faisant le 
geste de la prise de la terre à témoin (bhumisparsa mudra). (Usures de 
la dorure). 
H. 11 cm. 

TIBET - 12th/13th century

56



57

27 TIBET - XVe/XVIe siècle
Statuette de Vairocana en bronze à patine brune et laqué 
or, assis en padmasana sur un socle en forme de double lotus, les 
mains faisant le geste de la mise en marche de la roue de la loi 
(dharmacackra mudra), le front orné de l’urna. 
Inscription en tibétain au revers : dharma. 
H. 13 cm. 

TIBET - 15th/16th century

        6.000/8.000 Euros



28 TRAVAIL SINO-TIBETAIN - Epoque MING  (1368 - 1644)
Groupe en bronze laqué or, immortel assis sur le dos d’une chimère 

dans sa main gauche une boule. 
H. 10 cm. 

SINO-TIBETAN - 

1.500/2.000 Euros
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29 TIBET - XVe/XVIe siècle
Statuette d’Amitayus en bronze doré, assis en padmasana et 
tenant le kalasa entre ses mains, le visage serein, le front orné de 
l’urna. (Petits chocs). 
H. 9,5 cm. 

TIBET - 15th/16th century
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30 TIBET - XVe/XVIe siècle
Statuette de lhama en laiton, assis en padmasana sur un socle 
en forme de double lotus inversé, levant la main droite faisant le 
geste de la mise en route de la roue de la loi (dharmacackra mudra), 
l’autre main tenant le joyau (cintamani), ses robes ciselées de motifs 
végétaux, les yeux incrustés d’argent. 
H. 8 cm.

TIBET - 15th/16th century

1.200/1.500 Euros
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31 TIBET - XVIe siècle
Statuette en bronze laqué or, dhyani bouddha Amoghasiddi assis 
en padmasana sur un socle lotiforme, la main droite faisant le geste 
de l’argumentation (vitarka mudra). 
H. 12,5 cm. 

TIBET - 16th century
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32 TIBET - XVIe siècle
Statuette de Padmasambhava en bronze doré et incrusté de cabochons de turquoise, assis en 
rajalilasana sur un socle en forme de lotus, tenant dans sa main droite un vajra et dans sa main gauche 
le kalasa. Il est vêtu d’un chapeau orné d’un croissant de lune, de riches boucles d’oreille lui tombent sur 
les épaules. (Usures). 
H. 14 cm. 

TIBET - 16th century

        15.000/20.000 Euros
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33 TIBET, Densatil - XVIe siècle
Plaque en bronze doré représentant deux apsara 
debout sur des lotus, entourées de tiges ornées de 
rinceaux stylisés, parées de larges boucles d'oreilles 

partie inférieure tenant un bouton de lotus. 
(Manque les mains de l'une). 
H. 32 cm.

TIBET, DENSATIL - 16th century
A Densatil gilt-bronze frieze with two Apsara

        8.000/10.000 Euros



Densatil

Un homme est à l’origine de la fondation du monastère de Densatil : Phagmo Drupa Dorje Gyalpo (1110 -1170). Moine, il étudie 
dans différentes régions du Tibet, notamment auprès d’un disciple du célèbre Milarepa, avant d’être ordonné. Il s’établit dans un 
premier temps au monastère de Tsalgang puis part méditer seul dans une région reculée. Il choisit le site de Phagmodru, et devient 
alors connu sous le nom de Phagmo drupa, “celui de Phagmodru”. Des élèves le rejoignent peu à peu, formant une communauté 
dans les grottes aux alentours, puis Phagmo Drupa Dorje Gyalpo s’installe dans une hutte, d’où il dispense son enseignement. Excel-

sont alors placés dans un stupa. En 1198, la construction d’un monastère en dur sur le site de l’ancienne hutte de Phagmo Drupa 

de conserver les reliques des abbés fondateurs. Ces stupa appelés tashi gomang sont conçus selon une iconographie complexe 

Entièrement détruit lors de la révolution culturelle chinoise, le monastère n’est plus. Son iconographie ainsi que la disposition des 
statues et plaques sur les stupa tashi gomang nous est cependant parvenue par plusieurs érudits voyageurs. Chokyi Gyatso (1880 
- 1923) se rend ainsi à Densatil et en fait une description iconographique précise. Deux explorateurs étrangers voyagent  ensuite 
jusqu’à Densatil. Sarat Chandra Das (1849-1917), professeur indien et tibétologue, séjourne pendant plus d’un an au Tibet à partir 

description dans son journal : “Au village de Jong nous commençons l’ascension de la colline raide au sommet de laquelle se trouve 
l’ancienne lamaserie de Densa-til, le bâtiment niché au creux des  rochers renfrognés sur lesuqels poussent ici et là quelques sapins 

que j’aie pu voir.[...] De tous les moanstère du Tibet, il s’agit peut etre du plus riche en trésors religieux.” Giuseppe Tucci (1894-1984), 
linguiste, tibétologue et explorateur italien, se documente et photographie le Tibet pendant plus de vingt ans, et s’y rend huit fois. 
Sur l’expédition de 1948, il engage le photographe Pietro Francesco Mele, pour aller à Densatil. Il publie ses notes sur Densatil, 
ainsi que les photographies, dans son livre de 1950, A Lhasa e oltre ( vers Lhasa et au-delà) : “ Sous le porche du temple central 
se dressaient d’immenses chorten contenant les reliques des abbés et princes de ce lignage.[...] C’étaient d’énormes monuments en 
bronze doré construits par des artisans népalais, peut-être avec l’aide de travailleurs locaux très habiles : les princes de Tsetang 
avaient réuni les meilleurs architectes et sculpteurs, et  leurs successeurs avaient fait de leur mieux pour arriver aux mêmes standards.
[...] Ces chorten étaient appelés Kumbums, soit cent mille statues, car les lignes architecturales de ces constructions étaient cou-
vertes d’un ensemble de statues et reliefs dont la richesse ne connaissait pas de limites. Tout l’olympe du Mahayana semblait s’être 
assemblé sur ces constructions”
Les descriptions et photographies des explorateurs successifs permettent de reconstituer l’iconographie des stupa tashi gomang : 
plusieurs registres successifs montaient jusqu’aux reliques. L’un des registres, le cinquième, était consacré aux déesses en offrande. Elles 

des petites déesses représentées de face, et sous une forme à deux bras, était tirée du yoginisamcara tantra. Peu de bronzes ont 
subsisté après la destruction du monastère, mais l’on peut rapprocher cette plaque de plusieurs autres pièces, notamment au niveau 
des rinceaux qui entourent les déesses en offrande. Les deux plaques conservées au musée Guimet (n° inv. MA6262) représentant 
les déesses en offrande déhanchées, sous leur forme à quatre bras. A l’arrière de chacune de leurs têtes, une mandorle évoque à 
la fois le rayonnement et un végétal stylisé d’où jaillissent des petites feuilles. On retrouve le même motif sur des plaques conservées 
au Museo d’arte orientale de Turin (inv. n°Hb/39D et Hb/41D), qui devaient accueillir des statues à présent manquantes : le fond 

apsara, témoin du passé glorieux d’un monastère disparu, nous permet d’admirer à nouveau le savoir-faire des artisans travaillant 
aux ornements de Densatil, et de nous imaginer ces stupa, dans un temple reculé des hauteurs de l’Himalaya.

Sources :
Sarat Chandra Das, Journey to Lhasa and Central Tibet, Ed. William Woodville Rockhill, Pub. J. Murray, London, 1902.
Giuseppe Tucci, , Ed. Libreria dello stato, 1950.
O. Czaja, Golden visions of Densatil : a Tibetan Buddhisy monastery. Exposition : New York, Asia Society Museum, 19 Fev.-18 Mai 2014. Ed.Asia 
Society, New York, 2014.
F. Ricca, Arte buddhista tibetana : dei e demoni dell’Himalaya. Exposition  : Turin, Palazzo Bricherasio, 18 juin -19 sept. 2004, Ed.Electa, Milan, 2004.
O.Czaja, Medieval rule in Tibet : The Rlangs clan and the political and religious history of the ruling house of Phag mo gru pa, with a study of the 
monastic art of Gdan sa mthil, Ed. OAW, Verl. der Osterreichischen Akademie der Wissenschaften, 2013.
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34 TIBET - XVIe/XVIIe siècle
Plaque en cuivre doré et repoussé à traces de polychromie à décor de huit avatars de Dharmapala, debout 
sur une jambe dansant sur un corps posé sur socle en forme de lotus, portant des ceintures de têtes et tenant 
d’une main le khatvanga, le kapala ou le parasu, de l’autre le karttrka, le phurbu, le naga, le nakula. (Petits trous). 
H. 26 cm. 

TIBET - 16th/17th century
A gilt copper repoussé plaque of the eight avatars of Dharmapala

         8.000/10.000 Euros
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35 TIBET - XVIe/XVIIe siècle
Statuette de lhama en bronze à patine brune et traces de laque or, 
assis sur une base rectangulaire, les mains posées sur ses genoux, devant 
lui deux petits attendants nus assis, l’homme assis dans la même position 
que le lama, la femme se touchant le sommet de la tête. 
(Petits chocs, usures). 
H. 17 cm. 

TIBET - 16th/17th century

        6.000/8.000 Euros
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36 TIBET - XVIe/XVIIe siècle
Statuette du yogi indien Virupa en laiton, assis sur un 
double socle orné de pétales de lotus, tenant le kalasa d’une 
main et faisant le geste de menace (tarjani mudra) de l’autre 
main, une peau de chèvre sous lui, portant un haut chignon 

d’argent. (Gerces, rebouchages). 
H. 19 cm. 

TIBET - 16th/17th century

        8.000/10.000 Euros



37 TRAVAIL SINO-TIBETAIN - XVIIe siècle
Statuette d’Amitayus en bronze doré assis en 
padmasana sur un double socle orné de pétales de lotus, 
les mains faisant le geste de la méditation (dhyana mudra), 
paré d’une couronne à cinq pics et de larges boucles 
d’oreilles, souriant légèrement. (Vase manquant). 
H. 7 cm. 

SINO-TIBETAN - 17th century

2.000/3.000 Euros
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38 TIBET - XVIIIe siècle
Statuette de lhama en bronze doré, assis en lilasana sur 
un socle en forme de coussin rectangulaire, les mains faisant 
le geste de menace (tarjani mudra), son vêtement ciselé de 

H. 6 cm. 

TIBET - 18th century

2.000/3.000 Euros
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39 TRAVAIL SINO-TIBETAIN - XVIIIe siècle
Statuette de personnage à tête de Makara en bronze doré, traces de polychromie sur le 
visage, debout portant une ceinture de têtes et richement paré, les mains faisant le geste de menace 
(tarjani mudra), levant la tête et poussant un cri. (Petits manques et trous). 
H. 8 cm. 

SINO-TIBETAN - 18th century

        5.000/6.000 Euros
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40 TRAVAIL SINO-TIBETAIN - XVIIIe siècle
Statuette de Vajradhara en laiton, le visage laqué or, assis 
en padmasana sur le double lotus tenant le vajra et le 
ghanta, richement paré et portant une couronne à cinq pics 
à motifs végétaux stylisés. (Chocs, fêlures). 
H. 18 cm. 

SINO-TIBETAN - 18th century

41 TRAVAIL SINO-TIBETAIN - XVIIIe/XIXe siècle
Petite statuette de bouddha Vairocana en bronze 
doré assis sur un socle en forme de lotus, faisant le geste de 
la mise en marche de la roue de la loi (dharmacakra mudra), 

H. 8,5 cm. 

SINO-TIBETAN - 18th/19th century

1.500/2.000 Euros
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43 TIBET - XVIIIe/XIXe siècle
Phurbu en bronze, la pointe ornée de têtes de makara, le 
manche ornée de trois masques de Mahakala et portant des 
couronnes de crânes. (Petits manques). 
H. 22 cm. 

TIBET - 18th/19th century
A bronze phurbu

1.500/2.000 Euros

42 TIBET - XVIIIe siècle
Statuette en bronze à patine brune, enfant sur un socle de 
forme rectangulaire tenant une grande tige de lotus. 
H. 14,5 cm. 

TIBET - 18th century

1.500/2.000 Euros



44 TRAVAIL SINO-TIBETAIN - XIXe siècle
Statuette d’Amitayus en bronze à patine brune et 
incrusté de turquoises et corail, assis sur un socle en forme de 

coiffé d’une couronne à cinq pics. 
(Quelques cabochons manquants) 
H. 22 cm. 

SINO-TIBETAN - 19th Century

2.000/3.000 Euros
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47 TIBET - Vers 1900
Deux autels :
- Autel portatif ga’u en métal, orné en léger relief d’une Daikini tenant le kapala et le kartkka, 
dansant sur un socle orné de pétales de lotus, l’intérieur renfermant un vajra miniature en 
argent. H. 5,3 cm.
- Boite polylobée en métal ciselée d’incantations, à l’intérieur un galet en néphrite brune 

TIBET - Ca. 1900
Two metal shrines (ga’u

46 TIBET - XIXe siècle
Deux statuettes en bronze à patine brune :
- Jambhala assis en lilasana sur le lotus, tenant le nakula crachant des joyaux, d’une main et un 

- Jambhala assis en lilasana sur un lotus, tenant d’une main le nakula crachant des joyaux, 
paré de longs colliers. H. 7 cm.

TIBET - 19th Century

300/500 Euros

45 TIBET - XVIIIe/XIXe siècle
Statuette de Tara verte en bronze à patine brune le visage partiellement laqué or, 
assise en rajalilasana (délassement royal), un pied posé sur le lotus, tenant d’une main une 

TIBET - 18th/19th century

800/1.200 Euros

45

46 46

47

47
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48 TIBET - XVIIIe/XIXe siècle
Reliquaire
à motif de pétales de lotus, renfermant des prières sur papier et tissu ainsi qu’une statuette de 
bouddha Sakyamuni en métal, assis en bhumisparsa sur le lotus (postérieur). H. 13,5 cm.

TIBET - 18th/19th century
A bronze stupa

600/800 Euros

49 TIBET - Début XXe siècle
Deux petites statuettes de bouddha debout en bronze, les mains faisant le geste de 
l’absence de crainte (abhaya mudra), l’un devant une mandorle. H. 9,2 cm.

On y joint : - un petit bouddha en bronze représenté assis tenant un joyau, devant sa mandorle (H. 7,2 cm.)
- une statuette de Guanyin en bronze debout sur le lotus la main faisant le geste de l’absence de crainte 
(abhaya mudra zan par de forme hexagonale en bois 
à motifs d’animaux gravés en négatif, alternant avec des emblèmes bouddhiques et des motifs géométriques (L. 

TIBET - Early 20th Century

and a zan par wood mould

150/200 Euros

50 TIBET - Vers 1900
Statuette de boddhisattva Padmapani en lapis lazuli, se tenant debout sur un socle 
lotiforme en léger tribhanga, portant une haute coiffe et paré de boucles d’oreilles. H. 15 cm.

TIBET - Ca. 1900

500/600 Euros

50

4849
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51 TIBET - XVIe/XVIIe siècle
Buste de boddhisattva en bronze, en léger tribhanga, 
paré de longs colliers à motifs végétaux et d’une couronne, 
le front orné de l’urna. (Accidents et restauration). 
H. 19 cm.

TIBET - 16th/17th century
A bronze torso of a boddhisattva

600/800 Euros

52 TIBET - XVIIe/XVIIIe siècle
Ensemble comprenant :
- Statuette de moine agenouillé en argent, sur un socle, 

à la tête). H. 10,5 cm.
- Statuette d’Avalokiteshvara à onze têtes en bronze à 
patine brune, se tenant debout sur un socle lotiforme, ses huit 
bras tenant ses attributs, les principaux faisant le geste de la 
prière (namaskara mudra), devant une mandorle incisée de 
volutes. H. 12,5 cm. Tibet XIXe siècle.
- Petite plaque en bronze, ornée en léger relief de deux 
orants agenouillés devant un motif de feuilles. Dim. 5 x 7 cm.
Thaïlande, XVe/XVIe siècle.

TIBET - 17th/18th century

500/600 Euros

53 TIBET - XVIIIe siècle
Statuette du bouddha Amitayus en pierre sculptée 
laquée, assis en padmasana sur le lotus, les mains faisant le 
geste de la méditation (dhyana mudra) tenant le patra, les 

Inscription à l’arrière illisible probablement en tibétain “ OM 
MANI PADME HUM “. 
H. 8 cm.

TIBET - 18th century
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54 COREE - XIVe/XVe siècle
Statuette de Kwanum (Guanyin) en bronze à traces de dorure debout sur un socle en forme de 
double lotus inversé, le visage serein et richement paré surmonté d’une couronne ornée de l’image 
de bouddha, tenant une boule dans ses mains, ses vêtements ornés de colliers se croisant devant ses 

H. 23 cm. 

KOREA - 

        8.000/10.000 Euros
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55 NEPAL ou TIBET DE L’OUEST - XIe/XIIe siècle
Statuette de Vajrapani en laiton, debout à traces de polychromie tenant le vajra dans sa main 
droite et le ghanta dans la main gauche, il est protégé par le naga, devant une mandorle et des 

H. 29 cm. 

NEPAL OR WESTERN TIBET - 11th/12th century

        6.000/8.000 Euros
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56 NEPAL - XIIIe/XIVe siècle
Statuette de Jambhala en bronze doré, assis en rajalilasana (position de délassement royal) sur un 
socle lotiforme, tenant le nakula d’une main et un joyau de l’autre, paré de larges boucles d’oreilles et 
d’un collier, la coiffe nouée. (Usures) 
H. 7 cm. 

NEPAL - 

        5.000/6.000 Euros
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57 NEPAL - XVIe/XVIIe siècle
Statuette d’Avalokitesvara en bronze doré, assis devant une mandorle, en lalitasana sur le double 
lotus, la jambe droite posée sur une tige de lotus épanouie, tenant l’arura de la main droite, une tige de 

H. 14 cm. 

NEPAL - 16th/17th century

        8.000/10.000 Euros
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59 THAILANDE, Ayutthaya - XVIe/XVIIe siècle
Statuette de bouddha Sakyamuni en bronze, assis en 
virasana sur un socle, les mains faisant le geste de prise de 
la terre à témoin (bhumisparsa mudra), l’air serein. 
(Manque l’ushnisha). 
H. 13 cm.

THAILAND, Ayutthaya - 16th/17th century

58 THAILANDE - XVIe/XVIIe siècle
Statuette de bouddha Sakyamuni en bronze à traces de 
polychromie, assis sur un socle, les mains faisant le geste de la 
prise de la terre à témoin (bhumisparsa mudra). (Trous à l’arrière). 
H. 16,5 cm.

THAILAND - 16th/17th century
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61 JAPON - Epoque MEIJI (1868 - 1912)
Okimono en bronze à patine brune, petite chaumière en 
bronze. 
H. 4,5 cm.

translucide. Au revers de la base, la marque apocryphe de 
Daoguang. H. 7 cm. Monture en argent. 

JAPAN - 
A bronze hut-shaped okimono together with a glass snuff bottle

100/150 Euros

62 Deux fragments en bronze :
- Boddhisattva assis en padmasana sur un socle en forme de 
lotus, la main droite faisant le geste de l’absence de crainte 
(abhaya mudra). La coiffe ornée d’une couronne. (Manques). 
H. 10,5 cm.
Cachemire, IXe siècle.

d’un collier épais, la main droite levée. (Manques). H. 8,7 cm.
Gandhara, IIe/IVe siècle. 

KASHMIR AND GANDHARA - 
Two bronze fragments of a boddhisattva

800/1.000 Euros

60 JAPON - Epoque MUROMACHI (1333 - 1573)
Statuette de bouddha assis en padmasana en bronze 
à patine brune, les mains jointes faisant le geste de la prière 
(namaskara mudra). Daté de l’ère Oei 33 (1426). 
H. 12,5 cm.

JAPAN - 

800/1.000 Euros
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63 ECOLE DU CACHEMIRE 
OU HIMALAYA DE L’OUEST - XIe siècle
Statuette de bouddha Sakyamuni en bronze 
doré assis en padmasana sur un socle en forme de 

plissé, tenant de sa main gauche le pan de sa robe, 
la main droite faisant le geste du don (varada mudra). 
H. 20,5 cm. 

KASHMIR SCHOOL 
OR WESTERN HIMALAYA - 11th century

        50.000/60.000 Euros
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65 INDE DU SUD - VIJAYANAGAR, XIVe/XVIe siècle
Statuette en bronze à patine brune de Krishna debout 

manquante). 
H. 14 cm. 

SOUTHERN INDIA - 

1.000/1.500 Euros

64 INDE DU SUD - XIIIe siècle
Statuette de Parvati debout en bronze à patine brune 
en léger tribhanga, richement parée et portant la coiffe 
conique. (Usures, un attribut manquant). 
H. 12 cm. 

SOUTHERN INDIA - 13th century

1.500/2.000 Euros
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67 INDE - XVIIe/XVIIIe siècle
Deux moules en bronze pour la fabrication de bijoux, l’un de forme carrée à angles 

Dim. 8,5 x 9,5 cm.  L. 6 cm.

INDIA - 17th/18th century
Two bronze jewelry moulds

800/1.000 Euros

66 INDE DU SUD - XVIe/XVIIe siècle 
Deux statuettes en bronze à patine brune:

cm. Socle en bois.
- Ganesh assis sur un socle rectangulaire et tenant ses attributs. H. 7 cm.

On y joint une statuette de Krishna enfant en bronze à patine brune, allongé sur un socle 
rectangulaire orné de lotus, tenant une boule dans sa main droite. XVIIIe. L. 6,5 cm.

INDIA - 16th/17th century

600/800 Euros
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68 INDE, Sikkim - XVIIIe siècle
Petite statuette de Sarasvati en bronze doré 

et tenant un bouton de lotus, ses cheveux noués en un 

du don (varada mudra). A ses pieds, six attendants 
jouant de la musique et le triratna posé sur un rocher 
H. 5 cm. 

Référence : Ulrich Von Schroeder, Buddhist sculptures in Tibet, 
Volume two, Visual dharma publications, Hong Kong, 2001, 
p.763. et p.799. 

conservée au Potala de Lhasa, fabriquée durant la dynastie Yar 
Lung, (VIIe - VIIIe siècle), reproduite dans le même ouvrage, p.763

INDIA, SIKKIM - 18th century

2.000/3.000 Euros

96

Sarasvati, monastère de 
Rumtek, Sikkim, période 
impériale tibétaine 
(1604-1674)

Sarasavati, Tibet central, 
Dynastie Yar Lung (VIIe/VIIIe 
siècle), 
conservée au Potala de 
Lhasa
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69 CHINE - Royaumes Combattants (480 -221 av. JC.)
Poids en bronze à patine verte en forme de qilin lovée, ornée de motifs 
géométriques en incrustation d’or et d’argent.
(Petits manques, oxydations). 
H. 5 cm. 

CHINA - 
A gold and silver-inlaid bronze qilin-shaped weight
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71 CHINE - Royaumes Combattants  (480 -221 av. JC.)
Fibule

motifs géométriques. (Oxydations, usures). 
L. 20 cm. 

Références :
- Ben Janssens oriental art, TEFAF catalogue, 2019, p.24
- Metropolitan Museum, New York, accession  n° 1985.214.62
- Freer Sackler Galleries, accession n° F.1948.27

CHINA -
A gilt bronze dragon-shaped belt hook

70 CHINE - Royaumes Combattants  (480 -221 av. JC.)
Couvre-essieux en bronze à décor en incrustation d’argent de motifs 
géométriques archaïques. (Choc, oxydations, petits manques). 
L. 10 cm. 

Référence : Objets similaires conservés au musée Guimet, Collection Michel 
Calmann, 1977, n°MA3889 à 3891.

CHINA - 

2.000/3.000 Euros
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72 CHINE - Epoque HAN  (206 av. JC - 220 ap. JC)
Fibule en bronze doré en forme de dragon lové et phénix 
entremêlés, la partie supérieure ornée d’un singe dévorant un 
quartier de lune, le crochet en forme de tête de félin stylisée. 
(Oxydations). 
L. 19,5 cm. 

CHINA - 
A gilt bronze animal-shaped belt hook

        8.000/10.000 Euros
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73 CHINE - Epoque HAN  (206 av. JC - 220 ap. JC)
Fibule en forme de tête de phénix en bronze doré, l’œil 
incrusté de turquoise. (Usures). 
L. 10 cm. 

CHINA - 
A gilt bronze phenix-shaped belt hook

2.500/3.000 Euros
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74 CHINE - Epoque HAN (206 av. JC - 220 ap. JC)
Petite boite rectangulaire en bronze doré et incrusté 
d’agate, calcédoine et turquoises formant des motifs 
géométriques, la prise surmontée d’un cabochon. (Petits 
chocs et traces d’oxydation). 
H. 7,5 cm. 

Provenance : Bluett & Sons, London (étiquette)

CHINA - 
A small inlaid gilt bronze box
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75 CHINE - Epoque HAN  (206 av. JC - 220 ap. JC)
Paire d’anses en bronze doré en forme de masques de 
taotie supportant des anneaux mobiles. 
L. têtes 7 cm. H. 12 cm. avec anneaux. 
Dans une boite en bois. 

Références :
- Masque similaire illustré dans le catalogue de la Collection 
d’art chinois et d’Extrême Orient, Yamanaka & Co., New York, 
1943, n°85.
- Anse similaire mais de plus grande taille, trouvée dans un 
tombeau à Xiaoguishan, Tongshan, illustrée dans Wenwu, 

CHINA - 
A pair of gilt-bronze taotie mask and loose ring handles

        8.000/10.000 Euros
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76 CHINE - Epoque  WEI (386 - 557 ap. JC)
Statuette de bouddha en bronze à patine brune, assis 
en rajalilasana (délassement royal) sur un socle carré sur 

posée sur son genou droit. Au revers, la date de huitième 
année de Taihe (484). 
H. 21,5 cm.

CHINA - 

500/600 Euros

77 CHINE - de style TANG 
Cinq miroirs en bronze : 
- De forme circulaire à décor de cinq chimères, le rebord 
orné d’une frise de triangles, la prise en forme de crapaud. 
Diam. 11,5 cm.
- De forme circulaire à décor de six chimères parmi les 
rinceaux, le rebord orné de motifs géométriques. Diam. 10 cm.
- Face à main à décor de lions courant parmi les grappes 
de raisin et pétales. L. 10,6 cm.
- De forme circulaire ciselé en relief de loirs parmi les vignes. 
Diam. 4 cm.
- De forme polylobée ciselée à décor dragons pourchassant 
la perle sacrée. Diam. 5,5 cm.

On y joint un médaillon rond décoratif en bronze à patine 
brune ciselé de scènes érotiques. Style Ming. Diam. 7 cm.

CHINA - TANG Dynasty STYLE
Five bronze mirrors

200/600 Euros
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78 CHINE - Epoque TANG  (618-907)
Statuette d’Avalokitesvara en bronze doré debout 
sur un socle à degrés devant une mandorle et tenant un 
chasse-mouche d’une main et une boule de l ’autre, paré 
d’un long collier. 
Avec une inscription partiellement effacée à l’arrière. 
H. 14 cm. 

CHINA - 

1.500/2.000 Euros



79 CHINE - Epoque TANG (618-907)/SONG (960 - 1279)
Statuette de chameau debout en bronze doré. 
H. 6,5 cm.

CHINA

1.500/2.000 Euros

80 CHINE - Epoque TANG (618 - 907)/SONG (960 - 1279)
Statuette d’éléphant debout en bronze doré, campé sur 
ses pattes. (Oxydations). 
H. 3,5 cm.

CHINA 

1.500/2.000 Euros

77
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H
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81 CHINE - Epoque SONG (960 - 1279)
Statuette de taureau debout en bronze doré à patine 
verte, se préparant à charger tête baissée. 
L. 11,2 cm.

CHINA - 

3.000/5.000 Euros
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82 CHINE - Epoque SONG (960 - 1279)
Statuette de lévrier couché en bronze doré, portant un 
collier, sa queue enroulée sur sa croupe. 
L. 7 cm.

CHINA -

83 CHINE - Epoque TANG (618 - 907)/SONG (960 - 1279)
Statuette de cheval debout en bronze doré, orné en léger 

(Oxydations). 
H. 7,5 cm.

CHINA - 

1.500/2.000 Euros



84 CHINE - Epoque SONG (960 - 1279)
Statuette de bouc couché en bronze doré, ses grandes 

L. 11 cm.

CHINA -

        6.000/8.000 Euros
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85 CHINE - Epoque SONG (960 - 1279)/MING (1368 - 1644)
 en bronze debout, mugissant, incrusté de 

spirales d’argent et de feuilles d’or. 
(Petits manques et oxydations). 
H. 8 cm.

CHINA

        5.000/6.000 Euros
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86 CHINE - XIIIe/XIVe siècle
Statuette de Luohan en bronze doré, assis en rajalilasana, tenant une boule dans chaque main, son 
vêtement retombant en plis harmonieux. 
H. 10 cm.

Provenance : Spink & Son, London. (étiquette)

CHINA - 

        8.000/10.000 Euros
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87 CHINE 
Epoque YUAN  (1279 - 1368) / MING (1368 - 1644)
Ornement en bronze en forme de dragon debout, la patte 
antérieure gauche posée, il tient de sa patte antérieure 
droite la perle sacrée. 
H. 8,5 cm.

Provenance : Vente Sotheby’s New York, 26 février 1982, n°267.

Référence : Objet similaire datant de l’époque Jin conservé 
au musée de Heilongjiang, Harbin.

CHINA - YUAN/MING

        6.000/8.000 Euros

Musée de Heilongjiang, Harbin Catalogue Sotheby’s, 26/02/1982





88 CHINE - Fin Epoque YUAN  (1279 - 1368) / Début Epoque Ming (1368 - 1644), XIVe siècle
Plateau en laque rouge et noire sculpté en forme de fleur de lotus, l ’intérieur sculpté de pistils et fruit 
de lotus, entouré d’une frise de croisillons pour se terminer avec une frise de onze pétales de lotus qui 
chevauchent onze autres pétales sculptées derrière. L’arrière orné d’un motif de tixi. (Craquelures).
Au revers, la marque de Zhang Cheng zao à l’aiguille. 
Diam. 17,4 cm. 

Référence : 
- Plateau similaire en laque noire mais avec marque incisée de Yang Mao dans la collection Edward T. 
Chow et illustré dans  Lee Yu-kuan, Oriental Lacquer Art, Tokyo and New York, 1972, p. 166, no. 100; et un 
autre dans le Seattle Art Museum, illustré dans Asiatic Art in the Seattle Art Museum, no. 137 (acc. n° 69.52).
- Plateau similaire en laque rouge avec la même marque reproduit dans Chinese and associated Lacquer 
from the Garner Collection, British Museum, 2 octobre - 2 décembre 1973, plate 13, n°31 a et b; et illustré 
également dans  H. Garner, Chinese Lacquer, London,1979, p. 144, pls. 51 and 52.

Provenance : Vente Sotheby’s Londres, le 15 octobre 1968, n°34.

CHINA - 
An exceptional carved black lacquer “lotus” tray. Zhang Cheng mark

        120.000/150.000 Euros
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Catalogue Sotheby’s, 15/10/1968





Le XIVe siècle, point culminant du laque sculpté en termes de somptuosité, est ici illustré par une 
œuvre de Zhang Cheng, l ’un des artistes les plus réputés de la fin de la dynastie Yuan (1279-1368).

Il s ’agit d ’une période primordiale dans l ’histoire du laque en Chine car s ’allient le talent du grand 
artiste à celui de la virtuosité technique de l ’époque. Sous les Yuan, l ’on peut noter d ’importants 
changements au niveau de la technique et de la stylistique, particulièrement à travers la complexité 
des formes et de l ’approfondissement dans le relief de la sculpture. Selon Wang Zuo dans le Gegu 
Yaolun : “ Sous la dynastie des Yuan, les maisons aisées commandaient des objets en laque sans 
imposer de limites dans le temps de création”. La transition entre la fin de la dynastie Yuan (1279-
1368) et le début de la dynastie Ming (1368-1644) témoigne d’une évolution majeure dans l ’art 
du laque sculpté. Celui-ci passe d ’un art décoratif à une production impériale de grande qualité 
similaire au développement parallèle de la porcelaine bleu blanc. Le développement de ces arts 
amène l ’empereur Yongle (1403-1424), à utiliser ces laques et la porcelaine comme échange 
diplomatique avec le Japon. En effet, l ’existence d’une production de haute qualité impériale 
est suggérée par un important document Ming constitué d ’une liste des cadeaux de la cour de 
l ’empereur Yongle au Shogun Ashikaga du Japon, commençant dès la première année du règne 

de Yongle jusqu ’à au moins 1407. Il enregistre un total de deux cent trois pièces de laque rouge sculpté à avoir été 
transmises à la classe dirigeante japonaise. Or, le type de plateau présenté ici s ’utilisait comme support d ’une boite 
ronde de même décor, ustensile nécessaire à la cérémonie du thé dans les temples au Japon. Ceci explique pourquoi 
quelques pièces avec ce type de forme, technique et de décor se retrouvent dans différents musées au Japon, et sans 
doute pourquoi la boite de conservation de cette coupe est japonaise.

de « xiangcao » inspirés des pommeaux des premières épées chinoises, est une caractéristique typique des plateaux 
de l ’époque Yuan. Zhang Cheng exerçait au sein du quartier de Xitang, à Jiaxing, dans la province de Zhejiang, lieu 
central de la fabrication du laque sculpté. Contemporain de l ’artiste Yang Mao, artiste laqueur, ils sont cités pour la 
première fois dans le manuel du Gegu Yaolun , traité sur la collection et l ’acquisition d ’antiquités écrit par Cao Zhao, 
en 1388, traduit par la suite par Sir David Percival dans le Chinese connoisseur ship , à Londres en 1971. Les plats 
floraux Yuan de ce type sont remarquables par les profondeurs variées de la sculpture et le dynamisme rendu. Parmi les 
différents types de laque toujours présents sous les Yuan se trouvent les laque tixi (dit peau de rhinocéros). Celles-ci 
peuvent être noires ou rouges, avec une ou deux couches d ’autres couleurs incluses, ou elle peut être composée de 
deux ou trois couleurs d ’égale finesse.

Bien que Zhang Cheng soit généralement considéré comme un artisan de la dynastie Yuan (1279-1368), il a très 
probablement vécu sous Hongwu (1368-1398) et peut-être même au début de la période Yongle.
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89 CHINE 
Epoque ZHOU (1046-256 av. JC)
Perle en néphrite céladon clair à décor 
sculpté d’un masque de taotie. 
H. 4,2 cm.

CHINA 

A celadon jade bead

2.000/3.000 Euros

90 CHINE 
Epoque SONG (960 - 1279) / MING 
(1368-1644)
Pendentif en néphrite céladon et rouille, 
qilin couchée la tête repliée vers l’arrière de 
son côté droit. 
L. 5 cm.

CHINA 

A white and russet jade qilin-shaped pendent

2.000/3.000 Euros

91 CHINE - Epoque MING  (1368 - 1644)
Statuette de moine debout en néphrite 
grise et noire, les mains cachées dans sa 
robe, sa tête ornée de la capuche de sa 

géométriques. 
H. 6,2 cm.

CHINA - 

1.500/2.000 Euros



94 CHINE - XVIIe siècle
Chimère en néphrite grise, couchée 

égrenures, percée au-dessous). 
L. 6 cm. 

Provenance : Spink & Sons, London

CHINA - 17th century
A grey jade buddhist lion

1.500/2.000 Euros

92 CHINE - XVIIe siècle
Rocher en néphrite grise, émergeant des 

(Petit éclat).  
L. 8,5 cm. 

CHINA - 17th century
A grey jade mountain
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93 CHINE - Fin Epoque MING  (1368 - 1644)
Petit groupe en néphrite céladon et brun, 
chimère ramassée sur elle même, sa queue 

L. 5 cm.

CHINA - 
A celadon and brown jade recumbant lion



95 CHINE - Fin Epoque MING  (1368 - 1644)
Statuette de cheval debout en bronze 

(Chocs, traces d’oxydation). 
H. 14 cm. 

CHINA -
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96 CHINE - Début Epoque MING  (1368 - 1644)
Importante statuette de lion en bronze à traces de 
dorure, debout marchant, la tête tournée vers la gauche. Il 
porte un collier orné d’une petite tête de lion à laquelle est 
suspendu un grelot, un autre ruban partant du collier qui se 

il porte un harnachement se croisant sur son dos, un grelot 
pendant sur chaque côté. Il a la gueule ouverte, les poils des 
pattes et de la queue enroulés en volutes.
H. 15 cm. L. 10 cm.

CHINA - 

        30.000/50.000 Euros
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97 CHINE - Epoque MING  (1368 - 1644)
Petit vase de forme gu en bronze à patine brune orné de 
chilong et de volutes en relief. Fixé sur un socle en laque rouge à 
motifs en léger relief de végétaux stylisés.
H. totale 15 cm.

On y joint une cloche miniature en bronze à patine verte à décor en 
incrustation d’argent de motifs de spirales. Probablement japonaise. 
H. 8,5 cm.

CHINA - 
A bronze gu-shaped vase with a silver inlaid japanese bronze bell

600/800 Euros

98 CHINE - Fin Epoque MING  (1368 - 1644)
Statuette de Wenchang en bois laqué or, assis souriant 
légèrement, sa main gauche cachée dans sa manche et tenant 
de sa main droite sa ceinture. 
(Gerces, petits manques, restauration). 
H. 17,5 cm.

CHINA - 

200/300 Euros
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99 CHINE - Epoque MING (1368 - 1644), XVe siècle
Statuette de Guanyin debout en bronze doré faisant 
de sa main gauche le geste de l’absence de crainte 
(abhaya mudra), ses vêtements retombant en plis amples. Sa 
coiffe ramassée en un haut chignon. (Usures). 
H. 12 cm. 

CHINA - 

2.000/3.000 Euros



130

100 CHINE - Epoque MING  (1368 - 1644)
Statuette de Guandi assis en bronze laqué or et rouge, 
se tenant la ceinture d’une main, l’autre posée sur son genou. 
(Manques à la laque). 
H. 10 cm. 

CHINA - 

1.000/1.500 Euros

101 CHINE - Epoque MING  (1368 - 1644), XVIIe siècle
Statuette de bouddha en bronze à patine brune, assis 
en padmasana, les mains faisant le geste de la méditation 
(dhyana mudra), esquissant un sourire. (Attaches à l’arrière 
meulées) Socle en bois formant des volutes ajourées
H. 10 cm.

Provenance : Spink & Son, London (étiquette)

CHINA - 

1.500/2.000 Euros
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102 CHINE - Epoque MING  (1368 - 1644)
Statuette d’étranger en bronze laqué or, assis à 
califourchon sur un éléphant et portant un chapeau melon. 
(Manques à la laque). 
H. 19,5 cm. 

CHINA - 

an elephant

1.500/2.000 Euros



103 CHINE - Epoque MING  (1368 - 1644)
en bronze à patine brune, 

la tête tournée vers l’arrière. (Chocs, rebouchages). 
L. 11 cm. 

CHINA - 

1.000/1.500 Euros

132



105 CHINE 
Fin Epoque MING (1368 - 1644) / Début Qing (1644 - 1911)
Statuette de qilin en bronze à patine verte assise, la 

ciselées, sa gueule ouverte. Socle en bois.
H. 7,3 cm. 

CHINA 

800/1.200 Euros

104 CHINE - Fin Epoque MING  (1368 - 1644)
Trois statuettes en bronze à patine brune:
- Chimère assise, la patte antérieure gauche posée sur une 
balle, la tête tournée vers la gauche. H. 6,5 cm.
- Laozi sur sa mule traversant un pont. H. 8,8 cm. L. 11 cm.

tête tournée vers la gauche. H. 8,7 cm.

CHINA - 

600/800 Euros
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106 CHINE - XVIIe siècle
Brûle-parfum en laque rouge sculpté sur bronze de pivoines épanouies 
dans leur feuillage, les anses en bronze en forme de têtes de chimères, 
le fond également en bronze portant la marque apocryphe de Xuande. 
(Gerces, petits manques). 
H. 11 cm. 

CHINA - 17th century
A red-lacquered bronze censer. Xuande mark

        5.000/6.000 Euros
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107 CHINE - XVIIe siècle
Porte-pinceaux (bitong) en bois sculpté de lettrés jouant au go sous les 
pins, leurs serviteurs, un daim et un singe à leurs côtés dans les rochers, le 
rebord orné d’une frise de grecques. (Petits éclats). 
H. 14 cm. 

Provenance : Sydney L. Moss, Londres. (étiquette)

CHINA - 17th century
A carved and reticulated bamboo brushpot (bitong
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108 CHINE - XVIIe siècle
Porte-pinceaux (bitong) cylindrique en huanghuali. 
(Petits éclats) 
H. 15,5 cm. 

CHINA - 17th century
A huanghuali brushpot (bitong

        5.000/6.000 Euros
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109 CHINE - Epoque MING  (1368 - 1644), XVIe/XVIIe siècle
Statuette de bouddha en bois à traces de laque 
polychrome, assis en padmasana, les mains faisant le geste 
pour repousser les démons en (karana mudra), portant une 
coiffe, ses cheveux retombant noués sur ses épaules et ses 
robes en plis harmonieux. (Trous de vers, accidents). 
H. 19 cm.

CHINA - 

110 CHINE - XVIIIe siècle
Statuette de Liu Hai en bambou sculpté, son crapaud à 
trois pattes sur l’épaule et tenant une ligature de sapèque. 
(Accidents et restaurations). 
H. 11 cm. 

CHINA - 18th century

1.000/1.500 Euros
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111 CHINE - XVIIIe siècle
Statuette de Guanyin en racine sculptée, assise sur un 
socle tenant un enfant d’une main et un rouleau de l’autre, 
ses cheveux relevés en haut chignon drapé. 
(Gerces et petits manques). 
H. 23 cm. 

CHINA - 18th century

2.000/3.000 Euros

139





112 CHINE - XVIIe/XVIIIe siècle
Statuette d’immortel en bois, adossé à une pêche et 
tenant une pêche de longévité de l’autre main. (Petits chocs) 
Socle en bois.
L. 8,7 cm.

CHINA - 17th/18th century
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113 CHINE - Epoque KANGXI (1662 - 1722)
Petit brûle-parfum tripode et cylindrique en 
bronze dit “goldsplash”. 
Au revers de la base, la marque apocryphe de 
Xuande à six caractères. 
H. 4 cm. 
Socle en bois.

CHINA - 
A gold-splash bronze censer. Xuande mark

        5.000/6.000 Euros
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114 CHINE - Epoque KANGXI   (1662 - 1722)
Porte-pinceaux (bitong) en bois incisé et laqué tianqi à 
décor de dragon et phénix volant parmi les nuées au-dessus des 
vagues, le rebord et le pied ornés de frises de grecques. 
H. 14 cm. 

CHINA -
An incised lacquered wood brushpot (bitong

1.500/2.000 Euros
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115 CHINE - XVIIIe siècle
Porte-pinceaux (bitong) de forme carrée en bambou 
sculpté en léger relief de paysage lacustre et montagneux et 
de chaumières sous les pins. (Gerces). 
H. 10 cm. 

CHINA - 18th century
A square bamboo brushpot (bitong
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116 CHINE - XVIIe siècle
Brûle-parfum de forme gui en bronze à patine brune à 
décor en bronze doré sur fond brun foncé martelé d’une frise 
de symboles de bon augure et de fruits délicatement ciselés, 
les anses à motifs de têtes de chilong archaïsants. 
(Usures, petits chocs). 
Au revers de la base, la marque Yunjian Hu Wenming zhi.
L. 15 cm.
 
Référence : objet similaire conservé au Palace Museum, 
numéro: 00141067

Provenance :
Collection Norton, mars 1963, lot 11
Collection Krolik, vente Sotheby’s, 24 février 1970, lot 17.

CHINA - 17th century
A rare parcel-gilt bronze censer, gui. Hu Wenming zhi mark

        15.000/20.000 Euros
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117 CHINE - Epoque YONGZHENG  (1723 - 1735)
Paire de bols à bord évasé en porcelaine émaillée jaune à décor incisé sous la 
couverte de dragon et phénix parmi les nuages. 
Au revers de la base, la marque de Yongzheng à six caractères en kaishu. 
H. 5 cm. Diam. 10 cm. 

Provenance : Vente Sotheby’s, Londres, 21 février 1967, n°81

Référence : Un bol similaire avec deux dragons pourchassant la perle sacrée illustré 
dans J. Ayers, The Baur Collection : Chinese Ceramics, vol. III, Geneva, 1972, no. A449.

CHINA - 

        25.000/30.000 Euros
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118 CHINE - XVIIIe siècle
Paire de poids à rouleaux de forme rectangulaire en zitan 
à décor en incrustation de nacre de dragons archaïsants parmi 
les volutes et les rinceaux. 
Dim. 1,5 x 28,2 x 3,5 cm.

Référence : objet similaire conservé au Palace Museum, numéro : 
00135379 

CHINA - 18th century
A pair of mother-of-pearl inlaid zitan paper weights

1.500/2.000 Euros

ennnn taaaannnzziiit
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119 CHINE - XVIIIe siècle
Repose-poignet en zitan à décor sculpté en léger relief d’un 
crabe sous les lotus épanouis. 
L. 27 cm. 

Référence : objet similaire conservé au Palace Museum, numéro: 
00124676

CHINA - 18th century
A carved zitan wrist rest
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120* CHINE - Epoque QING (1644 - 1911)
Porte-pinceaux (bitong) de forme cylindrique en zitan à décor 
en incrustation de nacre, corail, os teinté, écaille et laque de 

d’un poème : Wei tiao jin ding nei, Xian ying yu jie qian (La fumée 
qui sort du brûle-parfum se diffuse devant les escaliers en jade).
Signé Qingfeng. 
H. 14 cm.

CHINA - 

152



153



121* CHINE - Epoque QING (1644 - 1911)
Repose-poignet en zitan à décor en incrustation de nacre, 
écaille, turquoise, sodalite et néphrite d’une oie se reposant sous 
les branches, un papillon volant au-dessus. 
H. 23,7 cm. 

CHINA - 
A mother-of-pearl, tortoise shell and sodalite inlaid zitan wrist rest

2.000/3.000 Euros
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122 CHINE - XVIIIe siècle
Boite de forme ronde en zitan sculpté en léger relief de 

(Gerces et petite restauration). 
Diam. 7 cm. 

Provenance : Gillingham (étiquette), London, 1993.

CHINA - 18th century
A carved zitan box

        5.000/6.000 Euros



123 CHINE - Epoque QIANLONG  (1736 - 1795)
Brûle-parfum en bronze, bronze doré et émaux champslevés en 
forme de phénix posé sur un rocher sortant de vagues écumantes, il 
a la tête tournée vers l’arrière. Les vagues émaillées vert et blanc, les 
plumes du paon partiellement émaillés rouge, bleu et blanc. 
H. 17,8 cm. L. 19 cm. 

Provenance : John Sparks Ltd, Londres (étiquette)

CHINA - 
A partial gilt bronze and champlevé phenix incense burner

        15.000/20.000 Euros
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124 CHINE - Epoque QIANLONG  (1736 - 1795)
Importante pêche en néphrite blanche et rouille à décor en relief de deux chauves-souris survolant 
les branches de pêches, une deuxième pêche plus petite accolée. 
H. 8,5 cm. L. 10,5 cm. 
Socle en bois. 

Les chauves-souris et la pêche représentent les vœux de bénédiction (chauve-souris) et de longévité 
(pêche), ainsi que d’abondance et de fertilité. Le vœu fu shou shuang quan exprime par homophonie le 
vœu de bonheur et de longue vie.

Référence : 
- D’autres pêches en jade dans la collection de Monsieur S. C. Yu, et illustré dans Ip Yee, Chinese Jade 
Carving, Hong Kong Museum of Art, 1983, no. 195 ; 
- Un autre dans Paul Spheeris et Robert J. Poor, Jade as Sculpture, Minnesota Museum of Art, 1975, no. 16.

CHINA - 
A white jade and russet ‘”peach and bat” group
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128 CHINE - XXe siècle
Deux groupes en néphrite :

de lotus entrelacés. L. 6,5 cm.
- Budai en néphrite grise, représenté assis souriant et tenant 
son chapelet. H. 5,1 cm.

On y joint un petit groupe en verre imitant l’agate, crapaud à trois 
pattes autour d’une sphère, entouré de rinceaux. (Dépoli). L. 6,5 cm.

CHINA - 20th Century
A carved jade lion and a jade Budai together with a glass toad

150/200 Euros

127 CHINE - Epoque QIANLONG  (1736 - 1795)
Bague d’archer en néphrite céladon incisée d’un lettré 
près d’une oie sous un pin. 
H. 2,6 cm.

CHINA - 
A celadon jade archer ’s ring

1.500/2.000 Euros

126 CHINE - Epoque QIANLONG  (1736 - 1795)
Lingzhi en néphrite blanche formant pendentif, délicatement 
sculpté d’une chauve-souris tenant un nœud à motif de 
svastika. 
L. 5,5 cm. 

CHINA - 
A lingzhi-shaped jade pendent

        5.000/6.000 Euros

125 CHINE - Epoque QIANLONG  (1736 - 1795)
Chimère couchée en néphrite blanche et rouille, ses 
deux petits grimpant sur son dos, les boucles de leur crinière 

L. 6 cm.

CHINA - 
A white and russet jade buddhist lion group

125
127

128
128
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129 CHINE - XVIIIe siècle
Etui à herbes odorantes en bambou ajouré de lettrés, 
enfants et un bouvier sur son bœuf dans des pavillons parmi 
les rochers, les arbres noueux et les pins. (Gerces). 
H. 17,5 cm. 

CHINA - 18th century
A carved and reticulated bamboo parfumier
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130 CHINE - XVIIIe siècle
Porte-pinceaux en bambou sculpté et ajouré d’un lettré étudiant dans sa 
grotte. (Gerces). 
Porte la signature de Zhu Sansong.
H. 14,5 cm. 

Référence : Un porte-pinceaux de Zhu Sansong reproduit dans The Complete 
Collection of Treasures of the Palace Museum. Bamboo, Wood, Ivory and 
Rhinoceros Horn carvings, The Commercial Press, Hong Kong Commercial Press, 
2002, n°5, p.6.

CHINA - 18th century
A carved and reticulated bamboo brushpot (bitong

        6.000/8.000 Euros
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131 CHINE - XVIIIe siècle
Porte-pinceaux (bitong) de forme cylindrique en bambou à patine foncée à 

passant un pont près de pavillons parmi un paysage montagneux et brumeux. 
H. 17 cm. 

CHINA - 18th century
A bamboo brushpot (bitong

        15.000/20.000 Euros
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133 CHINE - XVIIIe/XIXe siècle
Deux pièces en bambou :
- Etui de forme côtelée, à décor en relief et ajouré de 
personnages dans des pavillons et d’un immortel, les deux 

- Petite boite octogonale en bambou ajouré de motifs 
végétaux et géométriques. Diam. 5,5 cm.

CHINA - 18th/19th century
A bamboo case and a bamboo box

500/600 Euros

132 CHINE - XVIIIe siècle
Petit pot côtelé en hongmu. 
H. 3,5 cm. Diam. 5,5 cm.

CHINA - 18th century
Small hongmu pot



134 CHINE - XVIIIe siècle
Etui à herbes odorantes en bambou à décor ajouré et 
sculpté en relief de jeune femme accoudée à un pin noueux, 
un ruyi dans les mains, un serviteur lui tendant un sheng 
(instrument à vent). (Gerces). 
H. 18 cm. 

CHINA - 18th century
A carved and reticulated bamboo parfumier

        5.000/6.000 Euros
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135 CHINE - XVIIIe siècle
Sceptre (ruyi) en bambou, la tête en forme de champignon au 

des abeilles, et du poème “Jun zi bing zhi ; Zhi hui ru yi” (L’homme 
noble qui tient ce ruyi, peut commander comme il le souhaite). 
(Gerces) 
L. 41 cm. 

CHINA - 18th century
ruyi scepter with a poem

        8.000/10.000 Euros
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136 CHINE - XVIIIe siècle
Petit porte-pinceaux cylindrique en huanghuali. 
(Petits chocs) 
H. 9 cm. 

Provenance : Sydney L. Moss, Londres. (étiquette)

CHINA - 18th century
A small huanghuali brushpot

137 CHINE - XVIIIe siècle
Porte-pinceaux (bitong) de forme hexagonale et lobée 
en huanghuali, évoquant un végétal stylisé. 
H. 12,3 cm.

Provenance : Nicholas Grindley London (étiquette)

CHINA - 18th century

1.000/1.500 Euros
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138 CHINE - XVIIIe/XIXe siècle
Porte-pinceaux (bitong) de forme cylindrique en bambou 
à patine foncée à décor sculpté et ajouré de lettrés et leurs 
serviteurs examinant un rouleau sous les pins parmi les rochers. 
(Gerces). 
Porte la signature de Zichang.
H. 15,5 cm.  

Provenance : Bluett & Sons, London (étiquette)

CHINA - 18th/19th century
A bamboo brushpot (bitong
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139 CHINE - XVIIIe siècle
Paire de poids à rouleaux de forme rectangulaire en 

l’eau sur chaque pièce. 
L. 17,7 cm.

Angeles (étiquette).

CHINA - 18th century
Pair of bronze paper weights

1.500/2.000 Euros



140 CHINE - XVIIIe siècle
Rocher en pierre noire formant paysage montagneux. 
L. 36,5 cm. 
Socle en bois sculpté de rochers, cascades et pins.

CHINA - 18th century
A black stone mountain
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141 CHINE - XVIIe/XVIIIe siècle
Statuette de Zhong Kui assis en bois laqué, se lissant la 
barbe de sa main gauche. 
(Petits accidents, trous de ver, manques). 
H. 15 cm.

CHINA - 17th/18th century

300/500 Euros

142 CHINE - XVIIe/XVIIIe siècle
Compte-gouttes
homme assis sur une barque poussée par un jeune garçon. 
L. 11,5 cm.

CHINA - 17th/18th century
A bronze water-dropper in the shape of a scholar with his 
servant on a boat

500/600 Euros

143 CHINE - XVIIIe/XIXe siècle
Compte-gouttes
assis sur une peau de tigre sur une barque, jouant du qin. 
L. 10,7 cm.

CHINA - 18th/19th century
A bronze water-dropper in the shape of a scholar on a boat

144 CHINE - XVIIIe/XIXe siècle
Petit poids en bronze à patine brune en forme de Li Taibai 
endormi sur sa jarre. 
H. 3 cm.

CHINA - 18th/19th century

200/300 Euros

143
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145 CHINE - XVIIIe siècle
Brûle-parfum en bronze à patine brune de forme gui, les anses à motifs 
archaïsants et orné d’une frise de grecques. 
Au revers, la marque apocryphe Xuande wu nian Wu Bangzuo zao : “fait par 
Wu Bangzuo pendant la 5e année du règne de Xuande”. 
L. 13,5 cm.

CHINA - 18th century
Xuande wu nian Wu Bangzuo zao mark

1.500/2.000 Euros
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148 CHINE - XIXe siècle
Poids à peinture en bronze, enfant assis sur un support en 
forme de volute à motif incisé de grecques. (Gerces). 
L. 21,5 cm.

CHINA - 19th Century
A bronze boy paper weight

149 CHINE - XIXe siècle
Repose-pinceaux en forme de montagne miniature stylisée 
en cristal de roche. (Petites égrenures). Socle en bois ajouré
L. 9 cm.

Référence : objet similaire conservé au Palace Museum, numéro : 
00106031 

CHINA - 19th Century
A rock-cristal brush-rest

150/200 Euros

146 CHINE - XVIIIe/XIXe siècle
Poignée en forme de tête de cheval stylisée son long cou 

L. 17,4 cm.

CHINA - 18th/19th century
A stone horse-head handle

500/600 Euros

147 CHINE - XIXe siècle
Chimère assise en bronze, tenant une branche, dans sa 
gueule et tournant la tête, une patte levée. Socle en marbre.
H. 10,5 cm. 

CHINA - 19th Century
A bronze buddhist lion

200/300 Euros

148 149

146 147



177

150 CHINE - XIXe siècle
Brûle-parfum circulaire en bronze à patine brune. 
A l’intérieur, la marque apocryphe de Xuande. 
L. 11,5 cm.

CHINA - 19th Century
A bronze censer. Xuande mark

151 CHINE - XIXe siècle
Lave-pinceaux en bronze à patine brune en forme de 
grand escargot sur lequel glissent deux plus petits formant pieds. 
L. 8,5 cm.

CHINA - 19th Century
A bronze snail-shaped brush-washer

152 CHINE - XIXe siècle
Ensemble de six poids en bronze en forme de lingots 
marqués d’indications de poids. L. 2 à 5 cm.

On y joint un rince-pinceaux en bronze à patine brune, un enfant debout 
se tenant sur le côté et formant anse, la panse ornée de lotus. L. 7 cm.

CHINA - 19th Century
Six metal weights together with a bronze brushwasher

200/300 Euros

153 CHINE - Début XXe siècle
Porte-pinceaux (bitong) de forme carrée en hongmu 

stylisées sur chaque face. (Petit égrenure à un nœud).
H. 12 cm.

CHINA - Early 20th Century

153152
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154 CHINE - Epoque QING (1644 - 1911)
Repose-poignet en bambou incisé de bambous et poèmes. 
(Chocs, gerces, usures).
Signature illisible. 
L. 32 cm. 

CHINA - 
An incised bamboo wrist rest

1.000/1.500 Euros

155 CHINE - Vers 1900
Repose-poignet en bambou incisé de bambous sur la face 
interne, et de poèmes sur la face externe.
Poème signé Yousong Zhuren. 
Gravure de bambous signée Wang Shixiang. (Petits chocs). 
L. 29,7 cm. 

CHINA - Ca. 1900
An incised bamboo wrist rest, signed Yousong Zhuren and Wang 
Shixiang

2.000/3.000 Euros
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156 CHINE - XVIIIe siècle
Repose-poignet en buis sculpté d’un immortel tenant une branche de 
pêche et gravissant une montagne sur laquelle pousse un pin noueux. 
L. 21 cm. 

CHINA - 18th century
A carved boxwood wrist rest

2.000/3.000 Euros



157 CHINE - XVIIIe siècle
Ornement en bois odorant (chenxiang) en forme de main 
de bouddha formant rocher à décor en léger relief de 
citrons digités dans leur feuillage. 
H. 9 cm. 
Socle en bois.

Provenance : Hugh M. Moss Ltd. (etiquette)

CHINA - 18th century
A “buddha’s hand” chenxiang mountain

2.000/3.000 Euros
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159 CHINE - XIXe siècle
Lave-pinceaux en bambou sculpté en forme de pins 
noueux, l’ouverture en forme de double gourde. 
L. 8 cm.  

CHINA - 19th Century
A pine-shaped bamboo brush-washer

1.500/2.000 Euros

158 CHINE - XVIIIe siècle
Coupe à libation en buis sculpté de branches de prunier 

Signature apocryphe Wang Shishen.
H. 10 cm. 

CHINA - 18th century
A carved boxwood libation cup. With Wang Shishen mark

2.500/3.000 Euros
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160 CHINE - XVIIIe siècle
Porte-pinceaux (bitong) en bambou sculpté d’immortels sous 
les pins devisant, certains assis en compagnie de leur serviteur. 
(Gerces). 
H. 12 cm. 

CHINA - 18th century

        8.000/10.000 Euros
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162 CHINE - XIXe siècle
Petit écran de table avec une plaque en métal à décor en 
incrustation de cuivre doré de Guanyin sur un rocher tenant un 

H. 16 cm.

On y joint un porte-pinceaux (bitong) de forme octogonale en 
bambou laqué rouge et noir sculpté de poème “Wo zui yu mian 
jun qie qu, Ming zhao you yi bao qin lai” (Je suis ivre et ai envie de 
dormir, mon ami, tu pourras venir demain avec ton qin). H. 8 cm.

CHINA - 19th Century
A small metal table screen together with a lacquered brushpot 

500/600 Euros

161 CHINE - XVIIIe siècle
Rince-pinceau en racine de buis naturellement noueuse, 
l’intérieur partiellement laqué or. 
L. 9 cm.

CHINA - 18th century
A partial gilt boxwood root brushwasher

600/800 Euros



163 CHINE - Epoque QING (1644 - 1911)
Repose-poignet en hongmu à décor sculpté et ajouré de 
deux tiges de bambous accolées. 
L. 26 cm. 

CHINA -
A carved hongmu wrist rest
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164 CHINE - XVIIIe/XIXe siècle
Lave-pinceaux en buis sculpté en léger relief d’une jeune 
femme assise près d’une table, de livres et de sujets mobiliers. 
(Gerces). 
H. 6 cm. 

CHINA - 18th/19th century
A carved boxwood brushwasher

2.500/3.000 Euros

165* CHINE - XVIIIe siècle
Petit vase de forme carré en jujube moulée à décor en 
léger relief d’un lettré dans une réserve sur chaque côté 
et de rinceaux feuillagés, le col cerclé d’ivoire. 
(Fines gerces). 
H. 8 cm. 

Référence : Objets similaires conservés au Palace Museum, 
numéro : 00125022

CHINA - 18th century
A square molded gourd vase

2.000/3.000 Euros
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166* CHINE - Fin XIXe siècle
Cage à grillon en calebasse à décor légèrement 
gravé au feu dit  huohua d’un lettré sur sa mule dans un 
paysage près d’un ruisseau. Le bord cerclé d’ivoire, le 
couvercle en écaille ajouré d’un dragon et phénix parmi 
les nuages et les pivoines. 
H. 12 cm. 

CHINA - Late 19th Century
A gourd cricket cage

1.000/1.500 Euros
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167 CHINE - XVIIIe/XIXe siècle
Pot de forme circulaire en loupe de hongmu. (Rayures). 
Diam. 10,5 cm.

CHINA - 18th/19th century
A hongmu brushwasher

168 CHINE - XVIIIe siècle
Ruyi en hongmu, la tête en forme de champignon. 
(Restauration). 
L. 27,5 cm.

On y joint :
- Repose poignet en bambou de forme polylobée. Inscription 
Wang Zhexiang, et signature Guo Baokun. (Rayures, taches 
d’eau). L.16 cm.
XIXe siècle.
- Boite rectangulaire ouvrant des deux côtés en bois laqué 
rouge à décor de bambous sur une face et de cerisiers en 

XIXe siècle.

CHINA - 18th century
A hongmu ruyi scepter together with a bamboo wrist rest and 
a lacquered wood box

800/1.000 Euros
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169 CHINE - Début XIXe siècle
Porte-pinceaux en bambou sculpté d’un paysage 
lacustre, de lettrés dans un pavillon parmi les rochers et 
daté du début du 6e mois de l’été de l’année yiyou (1825).  
(Gerces, petit choc) 
Signature Yun Gu.
H. 11 cm. 

Provenance : Hugh M. Moss, London (etiquette)

CHINA - Early 19th Century
A bamboo brushpot (bitong yiyou



171 CHINE - Epoque de la République - MINGUO (1912 - 1949)
Groupe en bambou sculpté représentant les neuf sages dans 
la montagne Xiangshan, près d’un grand rocher pouvant former 
repose-pinceaux. 
H. 8,5 cm.

CHINA - MINGUO Period (1912 - 1949)
A “nine sages of the Xiangshan mountain “ bamboo group

200/300 Euros

170 CHINE - Début XXe siècle
Boite en buis en forme de citron digité dans son feuillage, 
sculpté en léger relief d’une chauve-souris et d’un papillon. 
L. 13 cm.

CHINA - Early 20th Century
A buddha’s hand-shaped boxwood box

200/300 Euros
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173 CHINE - XVIIIe siècle
Sceptre ruyi en buis, la tête enroulée. 
L. 30,5 cm. 
Dans une boite en bois. 

CHINA - 18th century
A boxwood ruyi scepter

1.000/1.500 Euros

172 CHINE - XIXe siècle
Deux portes-pinceaux (bitong) de forme cylindrique, l’un 
en suanzhimu, l’autre en bambou à décor incisé d’un poème. 
H. 13,5 et 16,5 cm.

CHINA - 19th Century



174 CHINE - XXe siècle
Repose-poignet en bambou à décor en léger relief de 
pavillons dans un paysage lacustre près de saules et de 
chaumières dans la forêt. (Petites taches). 
Titre Jiang Nan Shui Xiang et daté de l’année yiyou (1945).  
L. 31 cm. 

CHINA - 20th Century
An incised bamboo wrist rest, dated of yiyou

1.500/2.000 Euros
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175* CHINE - Epoque GUANGXU (1875 - 1908)
Petit vase double gourde en jujube moulé à décor 
de lotus et pivoines dans des réserves surmontées d’un 
caractère “shou” (longévité) encadré de chauve-souris. La 
bouche cerclée d’ivoire.
Au revers de la base, la marque Guangxu à quatre 
caractères en zhuanshu. 
H. 9 cm. 

CHINA -
A molded double gourd-shaped vase. Guangxu mark





CONDITIONS DE VENTE
La vente volontaire sera faite expressément au comptant en Euros. 
Les acquéreurs paieront en sus de l’adjudication pour les objets et par lot 28 % T.T.C. (23,34 % H.T. + T.V.A. 20 %).
Le plus offrant et dernier enchérisseur sera l’adjudicataire.
En cas de double enchère reconnue effective par la Société de Vente aux enchères, son opérateur ou le Commissaire-Priseur judiciaire, l’objet sera 
remis en vente, tous les amateurs présents pouvant concourir à cette deuxième mise en adjudication.
L’ordre du catalogue sera suivi. Les dimensions et le nombre des pièces indiquées sont données à titre indicatif.
Tous les objets modernes ou anciens sont vendus sous garantie de la Société de Vente aux enchères ou du Commissaire-Priseur judiciaire et, s’il y a 
lieu, de l’expert qui l’assiste, suivant les désignations portées au catalogue et compte tenu des rectifications annoncées au moment de la présentation 
du lot et portées sur le procès-verbal de la vente. Une exposition préalable permettant aux acquéreurs de se rendre compte de l’état des biens mis en 
vente, il ne sera admis aucune réclamation une fois l’adjudication prononcée, notamment pour les restaurations d’usage, les petits accidents, les taches ou 
déchirures, l’état sous la dorure, les peintures ou les laques. Les conditions d’état des tableaux sont disponibles en français et en anglais auprès de l’expert. 

Tous les meubles et objets adjugés descendent au magasinage de Drouot, ils sont à la charge de l’acheteur :
Les lots peuvent être enlevés gratuitement en salle jusqu’à 19h le soir de la vente et entre 8h et 10h le lendemain. Passé ce délai, les lots sont stockés 
au service DROUOT MAGASINAGE, aux tarifs suivants :
  •  Frais de dossier / lot TTC : 5€
  •  Frais de stockage et d’assurance / lot TTC :
     - 1€ / jour, les 4 premiers jours ouvrés
     - 1€ / 5€ / 10€ / 20€ / jour, à partir du 5e jour ouvré, selon la nature du lot
Les frais de magasinage sont offerts pour les lots pris en charge par DROUOT TRANSPORT * ; dans les 10 jours suivant la vente.
DROUOT MAGASINAGE • 01 48 00 20 18 ou 01 48 00 20 56 • magasinage@drouot.com
6 bis, rue Rossini  75009 Paris  3e sous-sol • du lundi au samedi de 9h à 10h et de 13h à 18h
Attention : les lots ne sont remis que sur présentation du bordereau de vente acquitté, et/ou de l’étiquette de la vente.
* GEODIS • 01 48 00 20 48 • drouot-transport@drouot.com

En cas de paiement par chèque par l’adjudicataire, le transfert de propriété de l’objet n’aura lieu qu’après encaissement du chèque.
Le magasinage n’engage pas la responsabilité du Commissaire-Priseur à quelque titre que ce soit, l’objet étant considéré sous la garantie exclusive 
de l’adjudicataire, dès le moment de l’adjudication. En cas de paiement par chèque non certifié, la délivrance des objets pourra être différée jusqu’à 
l’encaissement de celui-ci.
Paiement par Carte accepté. En cas de règlement par Carte de crédit étrangère, les frais de 1,5 % seront imputés en sus des frais légaux et 2,9 % 
pour les Cartes American Express.
Les paiements en espèce ne peuvent excéder 1000 euros, frais de vente compris.

ORDRES D’ACHAT

Les ordres d’achat sont une facilité pour les clients. La Société de Vente aux enchères et le Commissaire-Priseur judiciaire ne sont pas responsables 
pour avoir manqué d’exécuter un ordre par erreur ou pour toute autre cause.
Tout éventuel acquéreur désirant porter les enchères par téléphone devra au préalable confirmer sa volonté par tout moyen écrit avant la vente. Les 
frais d’expédition seront réglés par les acquéreurs.

All purchaser should be paid in cash. The buyers will have to pay an additional charge of : 25 % (20,84 % + V.A.T. 20 %).
Orders can be sent by post or telegram and phone during the sale (we will call you). Sufficient notice must be given to the expert (please take 
account of time difference).
Orders can be placed with Me TESSIER - Me SARROU or the Expert, during the viewing. In any case claim, the french text only will be taken in consideration.

EXPORTATION

L’exportation de certains biens hors de France, que cela soit vers un pays membre de la communauté européenne ou non, est subordonnée à la délivrance d’un 

SUCCESSIONS • ESTIMATIONS • INVENTAIRES
PARTAGES • ASSURANCES • FRANCE

ET ÉTRANGER

Nous effectuons les estimations, inventaires d’assurance et les partages de meubles, tableaux, objets d’art et matériel industriel ou commercial sur rendez-vous.

* Spécimen en ivoire d’Elephantidae spp (I/A) et écaille de tortue pré-Convention et corail : 

antérieur au 1er juillet 1947 et conforme au Règlement CE 338/97 du 09/12/1996 art.2-Wmc, 

 

Pour une sortie de l’Union Européenne, un CITES de ré-export sera nécessaire, celui-ci étant à la charge du futur acquéreur. La délivrance d’un tel document n’est pas automatique.

Pour une éventuelle réexportation, il appartiendra à l’adjudicataire de se renseigner - préalablement à tout achat - auprès des douanes du pays concerné, particu-

lièrement s’il s’agit des Etats-Unis ou de la Chine.






